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‘Maladie à

v » *

tte sûre pour ls santé,
Uneaeot 19bonheur. a

Pour 1aDyspoysle bu l'Inalgestion
prenezde '

L'Eau de St-Léon,

ant ou aprèsies ropss,  Comma
purgatif pour les dévordres on zéné-
ral, In constipation, Je mal dole,
etc.prenoz-en vioù plustours bola
thé chaude, jusquà co qu'ullo opère
avant le déjeuners

gorrice Télégraphique.

  
  

 

Jusqu'à 4 beures a. me

‘Sr Pyrenssouno, 2—Le czar est arrivé

aujourd'hui à Gatachina.

Lowbres, 2 —Le cardinal Newman 0

236une meilloure nuit mais sa condi.

tiun est encore. trèsgrove. ,

La Have, 9,—L'état* du roi de Hol-

s'améliore. 06 _

hou: tard--Le roi n’est‘ pasdans un

Luger immédint mnis son rétalilissement

est regardé commune sans espoir,

Beauly, 2—Des lettres trouvées par

les autorités à la résidence du baron Von

Rogenbach font entrer l'ufinire Goffecken

dans une nouvelle phase. :

BerLIN, So—Aux élections qui ent eu

lienici dernièrement, les libéraux-nativ-

noux pour lu plupart ont gardé leurs

sièges, Is ont été victorieux dans la Saxe

et nu Hanovre.

Prnuix, 2.—Ln démonstration des étu-

diants de l'université en l'honneur des

docteurs Bergmann er Gerhurdtà eu lieu
anjourd'Lui.

Desay, 2—Patrick Gilligan a été tué

par une balle près d'Athlone aujourd'hui,
(ela est Ia conséquence de troubles agrai-
res. Quatre personnes ont été arrétées
comme étant complices de ce meurtre.
La Gazette publie une proclamation

supprimant la branche, de French Pack

 

"de la ligne nationale et révoquant la mise
à exécution de l'acte des crimes duns les
baronneries de Kilinaine et Murrisk,
couté de Mayo,

Panis, 2,—M. Gublet, ministre des
affaires étrangères, a reçu du Vatican
ube nute relative an voyage de l'oinpe-
renr Guillaume & Rome. Dunas cette note
le pape affirme de nouveau ses préten-
tions au pouvoir temporel,

Brzokzape,2. —Pendant une procession
aux flambeaux hier soir des pierres ont
éé lancées à la légation autrichienne
et plusieurs fenêtres ent été mises en
pièces. Plusieurs arrestations ont été
faites. Les autorités ont fait apologie au
winistre autrichien. (
Lovures, &—Josoph Kavanagh, qui a

tiré sur un homme du num de Planche
Cuxe, dans une taverne en face de lu
cour, hier, a été écroué en attendant son
procès, Jl dit qu'il déclara à Cuxe avoir
init certaines déclarations qui ont été pu-
bliées dans la St Jumes Gazette, mais qu'il
se proposait de le contredire devant la
ouminission Purnell. Il w'onsuivit une
querelle qui s’est toriminée par le coup de
feu en question,
LoNbRES, 2.—Uno émeute à eu lieu &

Middjetown, Lancashire, cet après-midi,
à la suite d'une tentative faite pour arra-
cher un prisonnier des mains de la police
vi s'était réfugi¢e dans une boutique.

ia foule cerna ln place et lança des
ierres dans les fenêtres, lea portes, ote.
lusivurs personnes ont été blessées. Un

civilien est mourant des blessures qu'il a
teçues,

VIENsE, 2.—Lo nouveñu projet de loi
de l'armée maintient la force de l'effectif
de l'armée en temps de guerre à 800,000
hommes La durée du service est portée
à duuze années. Une seconde réserve
de l'armée sern crééu.
La Political Correspondance appronre

ce projet ob dit qu'il renferme une nmé-
lioration importante sins augmenter ex-
cessivement le coût du smaintien de l'ar-
mée,

Losuars, 2—Les élections municipales
ont eu lieu à Birmingham hier. Des re-
tours de :D quartiers asmoncent l'élec-
tion de 7 unionistes et 2 gladatuniens.
M. Balfour a fait un discours à la con-

vention libérale unioniste à Wolverhamp-
ton aujourd'hui. Il a dit qu'il jubilait
des victoires remportées par fea cunderys-
teurs dansles élections municipales. ‘Cola
prouve, o-t-il dit, que l'Uniduismuefait des
progres.

‘* Les unioniates ont ét victorieux sur
les gladstoniens ; même dans un des châ-
teanx-furts de ce parti comme la ville de
Leeds. La politique du gouvernement
et victoriense sur toute la ligne,”
, “Le nombre des crimes en Irlande à
ju diminué presqu'à l'éyul du celui en
21

“ Le vri à propos d'évictions est, sii
vant moi, ni plua ni moins qu'absurde.
100,000 personnes sont évincées chaque
sunés à New-York sans qu'on fasse au-
tune récrimination ou commentaire.”
Sr Perensnoura, 2—M. Alennikofi, an

des directours du ln compagnie du che-
min defor du Caucase, s'est anicidé, Il
s'est fait sauter la éervelle avec un revol-
Ver. Avant sn mort il a laissé une lettre
adressée au czar,
LONDRES, 2—Le stoamer Etruria, de

Ia ligne Cunard, parti de New-York le 27
octobrepour Liverpool, est passé a Brow
Head, 2 8 p. m. aujourd'hui. Temps
fxact de la traversés à partir du port de
ew-York, U jours, 3 heores ot 16 mi-

nutes,
à Loxonrs, 2.<M. Stanhope, ministre
€ ‘à guerre, dans un discours en cette.

ville ce soir, 8 dit que la nouvelle car-
touche choisie pour l’armée angluiso était
jugée supérieure à celle dont on se sort
En pays étranger, - 11 opère que le gou-
Yemnument ürts on approvisionner l’ar-
bo¢ avant longtemps, a aussi dit qu'il

Oyait qu’avant longtemps on introdui-Fait dans l'artillerie un nouveau genre de
tubntances ezplosivés pourles canons.

Ce “ 4 aa

diner," tiln de bane, la cloche du
; J: it. Byroii, ne suggere au
dyspeptique, aûbilieax, sucune séoxion
pusante, F participé,"sans doute, au
pair adn Judour qui" suit esttout
qui Wapropurtionnés à ln quantité d’a-
ot rs prin, lesquels ne 8e digèront por
stpbaent camtho “du plomb dansl'esto-
magehour, 1yin gependent un ro-
and eb vest WW 4 Végdtalo Discovery
Fo Dyspéptio Citra 2-8 Northrop &
Musa, Aucuncas nes,désespéré. ,Ç

…, Une toux néglipde amine la cons: gligée amdnata contompsfonn blusEntalu et les plus grmnda maux
St de cliniait héritd, Poutarrêter In
‘que le ént ‘an prémière phasé, avant
“476168 mortels tubercules ne dévolu
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NOUVELLES DX STANLEY
Souffrancos endurées par l'expédition
Un grand nombre d'hommes périssent
~Stanley malade, etc.

ZANZIBAR, 2.—Un courrier arrivé de
Tabora apporte des nouvelles directes de
l'expédition Stanley. Une partie de cotte
expédition fut rencontrée à la fin dé no-
vembre 1887 par des Arabes faisant le
commerce entre les Incs Victoria, Nyauzs,
Uzige et Tabora.
Ces Arabes rencontrèrent l’arridre-

garde de l'exploratioi Stanjey à un en-
droit à l’ouest d'AlDart Nyanza, au sud-
est de Sanga, L'expédition se préparait
justement’ à traverser lus marais causés
par Ju radiation desruissonux qui ubon-
dent dans cette partie du pays.

Les arabes n'ont pas vu M. Stanley.
Le détachement qu'ils ont rencontré se
composait de 30 hommes. 11 disent que
Stanley était deux jours en avant du dé-
tachemeut. .

L'expédition a eu beaucoup à souffrir
en traversant une forêt épaisse. Il lui
était impossible d'avancer plus d’un mille
et demi par jour,

L'expédition cut aussi beaucoup à souf-
frir en traversant des endroits mnréca-
geux où un grand nombre d'homrnes dis-
parurent ou y trouvèrent autrement la
mort,
Quarante hommes de l'expédition se

noyèrent en traversant une grande rivière
coulant del’est à l’ouest, Un blanc est
mort,
M. Stanley a été obligé de faire la

guerre à certaines tribus qui refusaient
de lui fournir des provisions.
Souvent l'expédition a fait des haltes

dans l'espoir de recevoir des renfurts ve-
nant du Congo, ’

Loraqu'elle fut rencontrée par les
Arabes, l'arrière-garde n’était en marche
que depuis cing jours, après avoir fait
une halte de trois semaines. Cela était
dû à la maladie de M. Stauley et d'un
grand nombre de ses hommes (ni uvaient
été attugués de la fèvre.

Les Arabes évaluent l'effectif total de
l'expédition, après toutes les pertes
qu'elle n eu à subir à 250 hommes.
La santé de M. Stanloy était bonne

lors de la rencontre par les Arabes.
L'arrière-garde qui se comporait de na-

turels du Zanzibar, « déclaré que M.
Stanleÿ avait décidé de no plus continuer
sa marche vera le nord-est, mais de pren-
dre une direction nord dans l’espoir d’é-
viter la rencontre des marais,

Après avoir marché une certaine dis-
tance dans la direction du nord, il a pris
une direction oblique vers l'est. 1] se
dirigea druit sur Wadulaï où on croyait
qu'il devait arriver cinquante jours plus
tard, suit vers le milieu de janvier 1888.

Ces Arabes sont [d'opinion que l’expé-
(lition eat encore assez forte pour arriver
à Wadelai,
Ou su rappelle que le ler août dernier,

informatisn fut reque du Zansibar que
deux courriers y étaient arrivés, étant
partis de l’intérieur du pays au commen-
cement d'avril,

Îls rapportaient que M, Stanley n’était
pas eucure arrivé à Wadelaï,

Ces courriers rapportérent de plus
que dans le mois de mars Emin Pacha
avait reçu des nouvelles vagues et indé-
cisus de l'explorateur Stanley. Ces nou-
velle avaient été transmises de tribu à
tribu muis elles étaient trèa contradic-
toires.
. Quelques-uns disnient que Stanley
après avoir perdu tin certain nombre
d'homtnes cb une grande partie de ses
provisions, était entouré par des tribus
hostiles entre Mabada et Albert Nyauza.

D'autres rumeurs voulaient que Stau-
ley eût été attaqué par des tribus dans le
district Matongora-Mino et qu'apres un
certain nombre de conflits il avait abau-
dunné sa course pour prendre une direc-
tion qu'en ne connaissait pas alors.
ST Prrrrsnoure, 2—Le géographe

explorateur Tashkend est mort.
SSG

L'ARE PHOTOGRAPHIQUE

Monsieur le rédacteur,

Vous ne me refusorez pas, j'espère,
l'insertion le cette note qui ne Manquers
pas d'intérêt pont vus jecteurs.
L'unuée dernière, nu retour dun

voyage nux Etats-Unis, ull jétais allé
dans l'intérêt de mon atelier, j'écrivis
dans vos colonnes que l'Art de la photo-
graphio était, au Canada notamment, en
arrière des procédés mis en œuvre de
l'autre côté de la frontière : principale-
ment dans les grandes villes où les beaux-
arts sont appréciés à leur juste valour,
Ai-jeeu tort de croire qu’une innovation
qui réussit ai bien nux Etats-Unis était ap-
peléo au même succès ici. Certainement
ton, si j'en juge par les nombreuses com-
mandes que je n'ai cessé de recevoir de
toutes parts ; il y a seulement à peinte un
8h que j'ai apporté au pays cet appareil,
ot il n’y à pas aujourd'hui ane rue a Qué-
bee ou a Lévis ou mêtne une campagne si
revulée qu'elle soît, où je n'ai pas fait
deux on trois de ces grandes photogra-
phies. Tous s'Accordent À dire quoces
portraits sont admirables sur tousles rap-
ports L'appareil à extension que jo
possède est le seul du genre au Cunada,
pouvant photographier aur la personne

roles du buste. Autre mérite de l'appa-
roil. Il copie à la perfection les portraits
dequelque gtundour qu’ils soient ; cur-
tes de visite, petit portrait détériorés,
tornis, à demi effacés, et lea reproduit
avéo une précision parfaite d'expression
et de rossumblunce, :

Avec cette appareil si porfectionné, la
restauration des vieux portraits qui sou-
vent ont begoin d’être retouchés, modi-
fiés dans uno partie ndmo de la toilotte,
est te chose que l'on fuit tous les jours.
J invite cordinfement les personnes qui
désirent avoir leurs portraits en grands
ou faire une agréablu surprise & un ami à
l'occnsion dos joyeux anniverasires, des.
fêtes du potvel au qui apptochent, à ve-+
nit en faire par elles-mêmes l'expérience
wiime confiant leur ouvrage, et je puis
les assurer d'avance que leurs portraits

[scront faits tels que montionnés dans
tétté correspondance. Notons que c'est
niaintenant la meilleure époque pour don-
net des commandes, afin de pouvoit avoir
les portraits à temps poux los fêtes,
On vorta à man atelier une grande ool-

lection do portraits de personnes bien
e |connues, grandeur naturelle, dontl'éxa-

mien pruuvera que jo n'avance ion do
y [trop Je remerci: surdiulement inossieurs
Alexaurds du-putreuage dont ilu ne consent des muscles etde

 

Ariasdouleur     
de m’honorer, car c’est à eux que je puis
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même-exautement los proportions natu- |

 

ticulièrement ces messieurs qui n’ont pu
apprécier mes photographies à venir voir
monatelier, avant de donner leurs com-
mandes ailleurs, et jo suis certain que
l’on voudra me donner leurs commandes
soit pour leurs fabriques ou autres ouvra-
ges. Les prix sont très accessibles à tous,
suivant la richesse at la variété des cadres
et la grandeur de Ja photographie.

Si je ne craignais d'abuser de la géné
rosité de mes clients, je pourtais men-
tionner ungrand nombre de. lettres de
félicitations, même de personnes que je
n'ai jamais connues, me dieant avoir vu
zoit à Québec ou ailleurs mes portraits. -

Je ne négligepas pour cela la confee-
tion don portraits-cartes 4 $1.60 In doa-
zaine et 83 la douzaine cabluets finis avec
soin.
Le comité de l'Exposition de 1887 n

bien voulü émttre en ma faveur une mé-
daille et uu diplôme pour laquelle j'avais
exposé une douzaine de grandes ploto-
graphies,

J'sil’lionneur d’étre,
M. le Redacteur, voire ete,

A. R. Roy,
Photographe, Lévis,
rm

Nettoyage des rues

, Le comité des chemins a donné des
lustructions pour que toutes les princi-
pales rues de la ville soient nettoyées et
rattées avant la chute définitive de lu
neigo, afin qu'après la fonto de celle-ci le
printemps prochain, l’on ne retrouve pus
ga et là des monceaux de buue jusque sur
les trottoirs.
Le travail est déjà commencé,

Attention

I n'ya pas de médicament dont le
besoin se fa sse tant sentir, et qui ap
porte un soulagement plus grand à l'hu-
mauité souffrunte que le Remède du Pêde
Mathieu, l'antidote de l’ulcool.

Cours de dessin pratique

1} ne faut pas oublier que le cercle de
Lu Salle commencers à dontuer son cours
de dessin pratique le 6 du courant. Ceux
qui désirent suivre ces cours doivent
s'inscrire au plutôt chez le professeur, car
le noinbre des élèves estlimité,

Départ pour Rome

Nous annonçons le départ pour la VIIIe
Eternello de M. l'abbé Victor Leruis, un
des membres distingués de la compagnie
des RR. PP. Oblatsdo Marie Irminaculée,
de la ville d'Ottawa.
Le jeune lévite se rend à Rowe pour

terminer ses études théologiques eu Col-
lége Rumain et prendre ses degrés de
docteur en théologie, philosophie, droit
canon, écriture sainte, etc.
Sen absence du pays durera quatre an-

nées, car il visitera la Terre Sainte el
l'Europe.
Nous lui souhaitons tous les sucovs pos-

sibles dans ses profondes études, et un
heureux retour au milieu de ses compu-
triotes.

PHOSPHATINE FALIERES.Aliment es Esfaris
Exposition d'ouvragesd'art

Les artistes chargés de présider l'expo-
sition d'ouvrages d'art au magasin de
musique de MM. Bernard & Allaire, le
31 ootebre et les 2 et 8 novembre, sont

arrivés à Québec, L'admission est gra.
tis, ainsi que les explications, et le pu-
blic est invité À visiter cette expusition,
qui est admirable.— SE ©. c.

Guéri par B. D. B, quand tous les autres
remédes n'avaient pas réussi,

M. Samuel Allan, de Lisle, Ont. dé-
clare qu'il se servit de tous lestmédecifs
de sa localité, alors qu'il souffrait de ma-
ladie de foie et de rognons. Rien ne lui
fit du bien avant d'avoir fait usage des
Burdock Blood Bitters dont quatre bou-
teilles le guérirent,

Bonà savoir

LA consomption peut être plus facile-
ment prévenue que guérie. Un rhume
d'estomac irritant sera grandement sou-
lagé par l'usage du ume Pectoral
d'a ard. H guérit les rhumes d’esty-
mac, les bronchites et toutes les maladies
pulmonaires.

Parmi les indiens

Lorsque mon mnri faisait In traite des
fourrures,il rencontra un indien qui était
dans sa tente et sur le point de mourir.
l! souffrait de douleurs atroces dans tous
les membres. ll lui fit prendre un peu
d'Huile Jaune, lui en appliqua à l'exté-
rieur et le guérit. Cette huilo a aussi gué-
ri mon mari du rhumatisme et jo trouve
qu'elle ost bonne pour les thumes d’eato-
mac, de cerveau, les maux de gorge,ete,
ete.” Madame A. Besaw, Couk’s Mills,
Rivière Serpent, Ontario,

Le Mother Graves Exterminator n'a
pas d'égal pour la destruction des vers
chez les enfants et les adultes, Voyez à
ce qu'on vousdonne co véritable remède
quand vous en achèterez

Pour les enfants malades
Nous recommandons spécialement

l'Ami des Enfants. Ce sirop calmaut pos-
sède unu efficacité extraordinaire, si on
en juge par la grande popularité dont it
jouit. Ou eu vend partout,

Le*‘Hollowaÿ's Com Cure”, détruit
toute sorte de cors et da verrues jusqu'a
lu racine. Pourquoi alors se laissor ainsi
souffrir quand on à sous ln main un re-
inèda aussi effectif et aussi bon marché.

Bas à bas prix!

Nouvel assortiment de bas do. femmes
Lt d'enfants,tout laine, à & cts, In paire et
plus, chez F. X, Lepage, rue de la Cou-
tonne,
omni ceaatatt

FORT DE QUEBEC

Montant perçu à ls Douanes

2 novembre... $2915,96

ARRIVES2 novembre

‘Goëlotte Lawrence, Lucas, Guapé, Cet L
Kennedy, poisson, etc.

Stewart et cie, poisson, ete.
Ste Otter, May, Pointe Easy... A

t of vie, cargsison générale.  wittibust oe sucods inospéré J'invite pars!
~-Grassbrooke, Schwatier, Anvers, YVMt
Macpherson,our,gén, ! 5

—River Belle, Chicoite, Gaapé, Vetret,.
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Acquires.—2 novembre.

Goslette Hare, LeBlanc, Paspébinc, pâ-
tron.

—Minnie Bride, Loubert, Gaspé, White-
head et Turuer.

Barge de canul Mary, Noël, Burlington,
Hall, Bros & Co.

—H. G, Noël, Noël, Burlington, Hall
Bros. ’

—Julign Fulton, Fulton, Burlington,
John Breskey. ‘

Barque Siddartha, ‘Rogers, Liverpool,
Bennett et cie.

=

ATrnacrion SANS PRECEBENT
PLUS D'UN MILLILŸDISTRIBUE

    
   

de l’étatCompagnie de la loterie
de la Louisiane

Ihcorporée en 1868 pour 5 ana par la Légisia-
Lure pour des fins d'éducation et de charité,
avec un capital de $1,000,000, auquello. été
gioutédepuis un fonds de réserve de plus de \

Lea grands tirages ont leu semt-an-
nuellement, (juin ot décembre } ut ses
grands tirages à un seul numéro se font
à chacun des autres dix mois de l'année,
et cela ne passe en public, à l'Académie
de Musique, Nouvelle-Orleans, Le.
Nous certifions par les présentes que nous

surecillons les arrangements Jaits pour les
tirages mensuels et trimestriels de la Com-
pagtite de la Loterie de l'Etat de la Louisiane
ne nous gérons et controlons personnellement
es tiragee cux-ménies, ét que lé fout est con.
duit avec honnéteté.franchise et avec bonheur
pour tous les inféresses; nous uforisons le
compagnie a se servir de ce certiticat avec æn
1ac-dimile de ROs signatures atfaches duns nos
annonces.

  

Commissaires
———

Nous sonssignés, Bawpiiers et_ Banques
aierons tous pric gognes a la Loterie de
‘Etat deta Louisiane qui seront présentés à
nog comploirs, ;
J. M, WALMSLEY, Pres. Louisiana National Bk,
PIERRE LaNAUX, Pres. State National Bk.
A. BALDWIN, Près, NowOrteans Nations} Bk
CARL KHON, Prés, Union Nationa} Bk.

GRAND TIRAGE MENSUEL
A l’'Academie de Musique Nouvelle Orléans

MARDI. le 13 NOV EMBILE 1538,

PRIX CAPITAL S309,000
100,000 Billets de $20 chaqu. Demi billet

$10: Quart Billet $5; Dixidme billet $2;

Vingtième $1.

LISTE DEs PRIX

 

1 PRIX GAP JTAL DE $:00.000. .. . 00,000
ERANSPa INEM. . . 100,000
1 GRAND PRIX DE 3,00, . … 20000
1 GRANDE PRIX LE 5,000 26,000
2GUANDS PRIX LE 10.00... 2,09)
6 PRIS DE -,006. 250081

23 PRIX DE 1,500 25,000
100 do 00... Er)
200 do 300.
ag do SR

PRIX APPRONIMATIFS:

10 prix approximatifs de $300. 8 WD
100 do do AD... ans
Ww du du 20... 00

PRIX TERMINAL
8%) prix Terminal FHOM0. . MANN
sex) do 100.000. RAR

3.184 Prix. selevanth......... oe SLOG
NUTE.— Les billets tirant. los prix capitaux

n'ont pas droit. n nu prix terminal,
Les applications pour prix aux clubs doivent

êtro faites seulement au bureau de la Cuinpa-
guie a ln Novelle Orleans,
Pour de plus amples informations, écrivez

Jisiblemient, donnant! votre adresse au long.
MANDATS dc POS l'E, Mandats d'Express

ou change sur seraient dans une lettre ondi-
p (À nos frais) doivent adréasees à

maire M.A. DAUPHIN
Nouvelle-Orléans, La,

ou à M. A. DAUPHIN,
Washington, D. C.

Adressez les lettres Bnrégistrées à
NEW ORLEANS NATIONAL BANK,

New Oricans, Lan.

RAPPELEZ-VOUS Que Je présence ‘des ge
néraux Beauregard ut

Early, qui sont charges des tirages, est une
garantie de bonne foi absolnc et d'integrite,
que les chances sont toutes égales et que per:
sonne ne peut humainement déviner lesnumé
tros gagnants,
RAPPELEZ-VOUS quelle paiement de tous

les prix est GARANTIPARQUATRE BAN.
ques NATIONALES de la Nouvelle-Orle.
ans et que les billets sont signes par le prési-
dent d'une de ces institutions dont Jes droits
sont garantia paruno charte et reconnus parles
plus fautes cours : détiez-vous par conséquent
de toutes imitations où Affaires anonvmies,

SOIGNEZVOS YEUX
En achetant Ja Hinette cristal de Moche du

J. E, GAUNON. vous verrez comme & l'âge de
t5ans, M.EK. Guguon, ayant subl des exa.
mens depuis nombre d’'années, peut donner sa.
tifaction à toutle monde, mème ceux dont la
vue ext des plus difficiles, ayant les (natru-
ments les plus simples otles plus modérnca.
Pourquoi done vous ruiner la von aver des

verres communs! Pourquot y a-t-il tant da
Tonuvaises vues ? Le problème est facile à ré-
sondre. C'est Ia Hinetie commune, c'est le ver-
re fondu qui attaque et ruine la vue, Mieux
sorail defne vas cn porter que d'avoir devant
les yeux des Innettes de 18 ou 25 ctr, Adressez.
vous h des personnes competenienet Vous sèrez
bien servi ;
M ne faut pas croire que tout le monde ost

vendeur de lunettes ct capable d'ajuster la
vue, M, Ÿ, E. Gagnon vient de recevoir nn n=-
sortiment de Innettesspéciales, la Rellgteueu,
une Jitnette demi-croche, Lrès-fine.
Pour étre bien servi adressez-vous À

J. E. GAGNON,
286, rue St-Joseph, St-Roch,

À l'euscignede la lunettéLieue,

23 oct.—2m
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VIN COCA
D'ARMBRECUT
 

Soutient ot rafraiohit le corps et l'esprit

Améliore l'appétit,

Assiste la digestion,

Enlévoe la fatigue,

Tagitd'une manière offective ct rapide & in
fois, et l'on peut en prendre en toute sûreté
pendant autant de temps que l’on veut.

ll est supérieur & tour les autres toniques,
tels que le Fur, Cinchons, Calisnyn, ete, où
contrhirement à ceux-ci, il ne causejamais de
conatigation,
Dunëles cus d'insomnie provenant d'épuise-

ment un de fatigue nerveuse, ce torique cat
des plus indispensables produisant un soin-
meil profond et rafralchissant, dépourvu des
effets dangereux si soumunément produits
par lesOpintesBromideset Hydrate de Chloral

T’ar toute I'Kurope, fl a éte prescrit par les
médecins les plus éminents et a été nommé
” Je plus puissant restaurateur des forces vi-
tuled,

ARMBRECHT, NELSON & CIE.
No, 2 RUE DURE,

GHOVENOR SQUARE,
Londres,Ang

En vente dans 10utes les pharmacies.

28 coût.-—Gm 2fs,
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Toutes lcs brosses

Portant ce nom sont
énranties de pleine
grandeur et de qualite
[Mperienre.

Kuve nte dans toatea (ea principales maisons

 

LALIGNE

bt ’ = FEW ,

Compagnie Generale Transatlantique
Les magnifiques paquebo' + de cette lignefa

“rimVorite pour iv canting te lu jeter
edu Nund,

   
FRANCAISE

HAVRE,a

  

  
 

VU, 42 (nguve u numer
att pied de Morton ste

LA BRETAGNE,
Novembre,s à A. M,
uA NURMANDIE do Kersable Samedi, 16
Novembre, àALM,
LAGASCOGNE, Santelli. Samedi IT novent

bre,adAM,
LA BOURGOGNE, Frangenl, samedi, 74 No

vembre à 5 A, M.

FRIX DU PASSAGE FOUR LE AVI
fore classe (vin compris F120 $100 er $0,
Zémevclasse.. . . Ce St.

Dillots aller et retour à prix rédu-t<

Futrepout de Ne Cork an Havre ©
pant de Ne vay a Pavis Son

« MICHL Gpeigeur Lalique ie

u<teboiles,

de Sousselit Siureui, 3

  
   

'A. FORGET Agent.
3, Bowling Green, New-York.

PAMSTOCKING, agent pour Qeebe,
G2rae =U Lous,

 

LA

ÇAALSEEARBILLE

5AN DEL A ME

Euleve les tmpurcies du Sang 0 restaure Je
Sy-letue,

La Salsopareille do Sandham fait dispa-
ranre les buutens et ameliore In contstitiu
tion.
La Salsepareille de Sandham es: ines

bienfaisantie pour lez eruptions de fin peau
pour toutes les maladies serofnleuses,

LYMAN, FILS X Cie,
Souls Agent: pour le Canada,

 

Les petites Pliules de Sandham ponr jes
pounions, doncey ef anveioppers de suere. gh:
fussent ju migraine.

7 août 1885 12m.

Chapeaux |
atime | }mtn.

Nous avons encare cer automne 1e pius beau

choix de CHAPEAUX EN FEUTRE pour
Dantes ainsd que tes plus Hautes Tonveautés

pour garnitures :

Plumes, Ruban, Plumeaux, Algrettes, cto,

Peluches nuancdes, (résvares. Nous invitons

ies Lames & venir faire leur cholx au plus tor,

L. 0. VILLENEUVE
183, Rue St-Joseph

CONFECTION de HAUT GOUT
SATISFACTIONGARANTIE

— CHER —

CHARLES BRAULIEU
TAILLEUR

X0. 213, RUE ET FAUBOURG ST-JEAN
rts set

Tout en remerciant cordialemont ses pont.
breus clients de leur confiance et dofeur com-
mandes toujours croissantes, M, Beaulieu
s'umpreses dé leur faire part. d'une nouvelle
qui les engagera, 1 n'en doute pas, À lui conti-
nuer leurs faveurs,
Be. le but de leur donner à l'avenir

sainfaction encore, si possible, que daus le
pasgé, il à fait les frais d'un voynire tres dis.
pencleux n New-York, dont Ha visité Loue les
rande établissement, et où 11 n pratiqué avor
eu maître en l'art de tailler et de confretionner
los hardes de toutes sortes, Anjound'hint, Ll u'y
8 pas de secret qu'il ne connaisse st.avec lognel
ilnesoit familier, ot il fera tout en son pon.
voir pour en donner le boudice à ses normbren-
seb pratiques
Ei ontre, à l'avenir, M, Meaulien aura tou.

jours cn magagin une grande varietd des der.
nières nourenutés en fait d'étolles pour Habil-
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DEUXIEME PARTIE

REPROUYÉE

CC

Le matheur et l'impuissance du carac-
tère viennent d'elles si souvent que je
m'étais bien promis de ne pas embarrasser
ta vie d'un amour. Comune on tient ses
promesses ! Comme l'amour déjoue les
calculs !
—Alors vous êtes malheureux de m'ai-

mer?
--Que non pas ! Je n'ai plus qu'un

seul désir, c'est de vous avoira moi, tout
a fait,
—Counune vous allez vite ! dit la pau-

vrette, essayant de sourire.
—C'est que,si je n'ai plus qu’un seul

désir, je n'ai non plus qu'une crainte.
—Laquelle # Que pouvez-vous redou-

ter à

—Je tremble que ces rendez-vous, qui

deviennent mon unique préoccupation,
peu à peu remplissent mu vie, ne soient
rendus difticiles lorsqu'on les connaîtra,
ct on Îes connuitr« quelque jour,
—Oh ! qu'à cela nous tienne. aux ubs-

tacles que vous trouveres sur lu chemin
de votre amour, je verrui Lien si vous

m'aimez réellement.
— Et vous, Lucienne, m'alnez-vous un

peu ow bien vous suis-je indifférent /
Elle répoudit en tremblant de tous ses

membres :
—Si vous rm'ébiez indifférent scrait-je

ten f

-~C'est ¢luder ma question, Lucienue,

soyez franche.
-—L'aniour ne vient pas toujours brus-

quenicnt,

— Ce qui veut dire que je ne suis pas
plus avancé qu'au premier jour, el ue
vous ne n'aimez pas
— Vous avez fait au contraire, un grand

progres, car si je ne vous aime pas... cn-
core, . jo sis, du moins, toute disposée à
vous almer,, SA Vous restez cuite je
vois, tendre et attentif.
—Je fevai tout ce qu'il faudra pour

vous teriter.

Lorsque Luvienne rentra, ce soir-la vile
trouve sa tière gétiée devant elle et qui
ln regarduit avec tristesse et inquiétude.
—Cependaut Marie Doriat ne lui dit

ren.

Deux jours après, nouveau rendez-vous
de Lucienne avec Montmayeur. En le
quittant, la jeune fille crut apercevoir au
loin sur la route, dans la nuit qui déj&

descondait. une femme qui se bâtait vers
Garches et dont il lui sembla reconnaître
ta tourner.
Sono 00 + < irrêta de battre.
Ve ed tt Mère !

Connie elle y avait songé,à cette éché-
ance fatale ott Marie Donat apprendrait
ses relations avec Montmayeur et lui en
parlerait.

Cela devait avriver, Cels arrivait|
Elle regarda plus attivement,
Peut-être, trompait-elle apres tout.

Peut-être n'etait-ve pas sa were |. Ou
bien, <tcstait Marie qu'est-ce que cula
prouvait
f INe pouvait-clle avurr eu quelquecourse
àfaire de cecète-Ja ?.. Qu'est-ce que pron
Vut en sonvme, qu'elle fût venue pour

Latciènne . sonpçonnant sesrendez-vonis,
et pour s'usstrer par elle-nième qu'on ne
lui avait point mentt ?
Non trouble était grand lorsqu'elle se

retrouva en presence de Marie, La pau-
vee feuwme évitait [de rencontrer son re-
gard, Pendant tout Ju diner elle ne dit
pas un mot,

Seulement de tempsautre, ses veux
s'erplissaient de larmes, Elle se détour-
vait pour les essuver furtivement se hi
tant d'aller en quekque coin sous prétexte
d'y ranger nue pile d'assiettes pu de re-
mettre des couverts dans un tiroir.

—UVene peut-être wot la cause du ses
larmes, penss Lacienne.

Et à lu tin, n'y tenant plus, elle densau-
da:
—Mère, qu'avez-vénts :
Marie fut longtemps sans répondre, À

la fin. décidée
—"Tu dois le savoir mon entaus
— Non,
—Cherche bien.
— Vous pensez à nion père,
-- Oui, Liicienne, je pense h lui tous les

jours et à toutes heures du jour, et bien
souvent celme fait verser cvs larmes. .
des larmes que je te cache, . Cependant,
ce west pas a Jui que; je pensais tout i
l'heure, loraque tu n'as surprise ie'vsauy-
ant les yeux,
—A qui done :
~ A tot,

—Et comment puis-je vous être un su-
jet de douleur !

-~Je crains que tu ne te perdes, ma
chère enfant.

Lucienne aurait bien voulu jourle rôle
de culle qui ne comprenait pas : mais so
Mère adoptive l’attira doucement auprès
d'elle, s'assit sur une chaise prés de la
fenêtre et ls fit asscoir sur ses genoux,

Lucienne, étonnde, cvaintive plutôt,
résistait un peu.

Pourquoi ne veux-tu pas venir eur
mes genoux ? Laisse-mui te prendre com-
ne autrefois lorsque que tu étais petite. .
Pu aimaistant rester ainsi sur moi. . Tu
disputais cette place à mes fils. . ot elle
te restait.. car bien que tu ne sois que
ma fille d'adoption, cel no t'a pra empé-
chéo d'être de tous temps la {préférée la
plus gâtée. . par mon pauvre mari. par
moi. par Henri et Pascal eux-même, qui
au Jeu de montrer de la jalousio. . teca-
fessaient à qui tmeux mieux.. Viens,
mon enfant, sur les genoux de ta mère
t'aime... .Serre-tui contre son coeur bien
fort, bien tendrement. . Tu n’en trouve-
rar jamais de Plus cllaud et qui te soit
plus dévoué. . Reste donc sur mes genoux
comme autrefvis.. passe tes brus autour
de mon cou et embrasse-moi.

-—Oh ! wire, mére chérie, que je vous
aime !

—T'u m'aimes n'est-ce pas ?
—Eu doutez-vous ?

de la peine ? —Tu ue voudrais pas qu'il Jm'arrivit

-—Ÿe dounerais ma vie pour vous épar-

" ET .

Faites 1’ suivant de l’'Easdo st-Léo.
Pour faire disparaître tes obatrue- ;
tons dangereuses des organesdiget

tise, affections des reins où du fde,
buvez-en tous ive fours à quelques

heures d'intervalle etavadt de vous
coucher. Dose, UX BOL, ,

GINGRAS, LANGLOIS & Cie, |
Agentspourla Puissance, :

No. 3,Rus Port Dauphin

   
~~Que faut-il que je vous dise 7
—1l y a depuis quelquejtemps, quelque

chose de chungé dans ton existence,
—Mais non mère.

, -Ne mens pas, tu ue 1m'asjamais men-
ti, quandtu étais toute petite. . Eh bien,
tigure-toi que tu redeviens petite pour
un stant, que tu joues à la poupées que
tu sautes à fu corde. . fais-moi tes cont-
dences et ouvre-moi ton cœur,
—Je vous assure, mère, que vous vous

trompez..
Marie laissa échapper ur profond sou-

pir. Elle n'avait plus le cœur de son en-
fant. puisque son enfant mentait.
—T'u vois bic, cependant, que je sais

quelque chose. Je préférais t'inrerroger,
provoquer ton aveu, cela valait mieux,
cur de cette façon tu n’encourais "pas mes
reproches. Tandis qu’au contraire voilà
que tu continues de nier.
Mere je ne sais pas de quoiil s'agit

dit-elle les yeux baissés, obstinée dans
501 mensonye.

~—Ta conscience ne te reproche-t-clle
rien ?
— Rien, mère. '
—Ta,conduite est-elle aussi bonne qu’au

trefois ?
-——Aussi bonne, mere.
[—Pourrsis-tu me regarder sans rou-

gird

~Sans rougir, car je n'si rien à me re-
procher, mère.
— Regarde-moi done, mon enfant,
Lucienne fixa sur Marie Doriat ses

beaux yeux limpides ; aucune timidité
n'était ases yeux, aucune rougeur à son
front ; seulement daus son regard que im- ;
menge tristesse,

--Lucienne,;ta conduitu n’est plus pour-
tant ce qu'elle était autrefois. Si je ne Je
Savais par moi-même, tu pourrais préten-
dre quece sunt des calomnies. . Tu us des
rendrez-vous.
—Ouz ruère, ;
—Tu vois bien.. Tu n'oses plus ‘dire

Bon, MAiUtenant que je précise.. tu as
des rendez-vous, presque tuus les jours
avecun des Montmayeur.. Ces rendez-
vous se donnent hors de (farches, duns le
petit buis près du cimetière,

—Elle avoue ! cile avoue ! Et tu ne te
défends pas !
— Nou, mère, puisque c'est la vérités

; Mon Dieu, men Dieu, que me dit-elle
a.

Je n'ose comprendre... Ainsi, mal-
heureuse tu l'aimus cet homme £

-—Je ne sais pas si je l'aime ; mais qu'a-
vez-vous à lui reprocher ? -
—Rien que l'on sache, hier que j'aie

tEUjONTS, EU SUIS raisoy, Je bu repulsion
pour lui.

Alors,

— Muis Gauthier, Gauthier malheureu-
se ! (tauthier que tit aimais,. Gauthier
qui Vaime. Tu as dunc tout oublié.
—Je rai rien oublié, mere,
—Ta ue l'uimres donc plus, Tui, si bon

si doux, si tendre, }
Elle ent le courage de dire, turturée

pur d'atroces angoisses :
—de crois que je ne suis trompée sur

l'état de mou cœur... et que je ue l'ai-
mals que comme un camarade d'enfance…
et cela est furt heureux mère,} car Je ne
pourrais pas l'épouser.
Marie Doriat comprit l'allusion et res-

ta interdite.
Ele cunsidéra Lucienne avec terreur,

M y avait en la jeune fille quelque chose
qui hui échappait vu mystère insaississa-
ble, Elle avait les bras autour de sa tail-
le, Elle les retira, Lucienne avait les
bras autour du du cou. Marie se déga-
gea, Elle la repoussa peu n peu. Lucien-
he su retrouva debout, devant sa mère,
devenue sévere et froide.
— Lucienne, qui l'a changée ainsi ?
—-le ne suis pia changée, inère, dit la

pauvre fille, à bout de forces et les yeux
plesns de larmes.
de veux que tu me dises tout.
- Vous v'ignorez plus rien.
—Peut-être. ‘fu 6 la maîtresse de

Jean de Murtnayeur.
Malyré tte, pn dépit de ses résolutiong

si douloureuses, Ja fierté de Lucienne se
revolta, Elle eut un cri superbe de pas-
stutt outragee et les youx flamboyants :
— Mère vous m'insultez ! mère vous

biaaphèmez !
—Tu devicndras sn maitresse, si tu ne

Les déja, C'est le sort de tous les jeunes
tilles qui perdent toute pudeur et toute
retenue, de toutes celles qui se cachent
te leurs parents ponr accepter en ‘secret
des rendez-vous amouroux.... Oh! ma
pauvre enfanf, ura pauvre Lucienne, est-

ce done de paroils exemples que nous
nous t'avous donnés {.. Sur qui prends-
tu modèle #.. Est-ce Lien toi, ma Lucien-
ve ?,, de ne te reconnais plus. , eav ta
be peux mer ces rendez-vous. . C'est Le
bruit public. Et moi-même je t'ai vue,
comme tout le monde . Ma fille, mon en-
fant . laisse-Imoi crvire que c'est un mu-
ment d'égarement.. dis-moi que tu as
étu folle... que tu terepens. . que tu ne le
feras plus. . que tu ne me quitterais plus
désurmiais., que tu ne tmentiras plus.
Je l'en supplie, ne me laisse pas surlu
cœur de pareils soupçons. . no me laisse
pas surtout de pareilles inquiétudes— Jé
nalo mérite pas.. Epargne-moi.. Sous
viens-toi de ma teudresse, de mon amour
maternel... des soins dont j'ai entouré
ton enfance. . ne me fais pas mourir de
honte... J'ai bien nasez de chagrin immé-
rité comme cela. , c'est plus que je n'en
pourrais supporter,

Lucienne ne répondait rien,
—Et quoi ! tu ne dis rien !., que peu-

ses-tu ! ;
Toujours elle gardait un silence obati

ne. +

{A continuer.)

ere MESsers

Assortiment considérable de couvertu-
res de laine, flanelles, camisoles, cule-
çons, vte., à bon marché. Spécialité d'ar-
ticles de deuil, F. X. Lepage, rue de ln
Couronne, Coy

La vraie philosophie de la médecine ne
consiste pas à faire disparaîtte seulement
les 8 wptômes, mais à déraciner ln mais
die, Vegetable Discovery and Dus «
Cure Je Northrop et Lyman,legrand pu-
vificuteur du sang, s'est montréeala hau.
teur de la tèche. C'est un grand scruta-
[teur sans être un remède violent pour
constipation, attaque bilieuse et indiges-
tion, Co remède est égalementpropre
aux besoins et aux tempéraments délicats
des femmes ou À ceux du sexe fort a
c'est à la fois un prévetitif et un remède
pour la malic, :

  parer un chagrin.
_—J'en suis certains, Eh bien, en ce cas!

_ Téponde-moi.s ; L'Enfant peurs,flveutsonCastorig

—Cela est vrai, mère. f
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Poêles à Vapeur

==AMIANTE==

Voici le Temps
delaisser vos commandes pour l'une de ces
Grilles ot Réchauds combles, fonctionnant

ar ie gas e: constituant une économie consi-

d'érable sur lea différeutsapparetlsde chauffage

  

enu Ces ivs à ainiante posant don

ner” s aPrapour en Vingt minutes sont

de vis Lijoux au polat de vue de l'usilité et
del’ et deviennent tu vrnement Mé-

re pour un salon, boudoir, chambre ad fu.

mer ou À coucher. Venez, voyez &t vous ache.
res

ceonjours A vendre, une ligne complète de

HANDISRS DAMIANTE : Bottes à

‘éprouve du feu, fournitures pour fagénieurs

habillements pour putuplura, paukinge, waste,
iil board, ete.

Theo.Hamel
No. 6, Rue Sault-au-Matelot, Quebec
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AU JOUR LE JOTR

aù Moniteur Industriel dit que les six
rincipales compagnies de chemins de fer
3 France emploient plus de 10,000 tra-
verses par jour, ou 3,630,000 pur année.

+

Sait-on combien a coûté, pendant le

darnier exercice, le balayage des rues de
Paria ? La statistiqueofficielle nous J’ap-
prend : six millions sept cent quarante
mille francs,

Un nouveau journal. le Trislrrien, est
publié à Trois-Rivières par M. P. V.
Ayotte,
Le Triftuvien se diclare conservateur.

+

* M. lo ducteur Laroque, de Platts-
burgh, N. Y., est candidat démocrate
pour lu charge de corvner du comté de
Clinton,

Ondit que le gouvernement a renoncé
à l’idée de construire une annexe au pa-
lais de justice de Montreal. 1! est quos-
tion d'ajouter uu étare su palnis où de
coustruire uufautre édifice.

+

Ondit que MM. les échevins Grenier
et Préfontaine poseront l'an prochain
Jeur candidature à la mairie de Montréal.

+

Pres de huit cents causes ont été por”
tées devant la nouvelle cour des Magis
trats de Montréal depuis sou etablisse
ment,

ses ee

QUISERA ELLE?
 

Les politiciens démocrates offraicnt
hier de parier £1,000 contre $900 que M.
Cleveland sera réélu. A New-York, un

individu a parié £5,000 contre 2300 que
M. Harrison n'aura pas dans l'Etat Enz-
pire 20,000 votes de plus que sun concur-
rent. Les partisaus de M. Cleveland

n'hésitent pas à risquer des sommes énur-
tues tant ils sont certains de la victuire.

ETEDE HISTORIQUE

 

L'Empire de Turontu fait Une apprévia-
tion très flatteuse de la dernière livraison
de la revue Le Canada Français.
La publication du manuscrit de M.

Gérin-Lajuie sur dix snuées de l'iuatoire
du Canada a surtout, aux yeux de notre

confrère. une importance capitale. C'est
un nouveau jour jeté sur l'établissement

du gouvernement responsable eu ce pays

Notre vunfrère de l'Empire appreudra
peut-être avec plaisir que l'étude de M.
Gérin-Lajoie qui l'a si vivement intéres-
po va être mise prochainement en bro-

thure.

LE PRESIDENT MELINE

 

Le Paris—sous 1a signature de M. Chr,
Laurent—accuse d'incapacité et d'incom-
pétence le président actuel de la chambre

des députés, M. Méline.
Son prestige est tel- dit M. Laurent—

que lorsqu'il se lève, on se met tout de
puite à causer bruyaminent, comme pour

Ne pas entendre ce qu'il dit.
Le Paris demande quel'on remplacece

Prototype de l’impuissance présidentielle,

L'EXPOSITION DE 1889

L'exposition universelle de Paris se
prépare avec une grande activi,

Presque toutes les galeries sont ouver-
tes et dans un mois les exposants pour-

rout prendre leur place et organiser leur
lation.
ttt

L'INCIDENT SACKVILLE

La presse anglaise qui n'approuve pas
en principe J'indiscrétion commise par
son ambassadeur à Washington, nen
considère pas moins que le peuple améri-

Cain a été fort sévère h son égard.
Le gouvernement américain est, à la

Férité, strictement dans son droit on agis-
sant commie il l’a fait. Seulement, ! c’est
un procédé un peu rude et qui ve paraït
point clairement justifié.

Le auccesseur de lord Sackville a Wash-
ington sera l'honorable Michel Henry

Herbert.

 

 

rte

M. CRISPI

Un jonrnal parisien raconte qu'il cir-
éule dans le monde diplomatique une
aneodote dont on se divertit fort.
"A la nouvelle de la deruitre tentative

des Soudaniens contre Souakim, M. Cris.
Pl a écrit au marquis de Salisbury pour
bai offrir le concours armé de l'Italie,
Lord Salisbury a répondu:
* Je vous remercie cordialement de

mette offre, À mon tour, je mots à votre
Visposition quelques croiseurs ét des trou-
vos de détarquement pour Massousk.

 

LE PHONOGRAPME
matos

__On e-fait à la Fédération libérale m-
*étnale de Londres, la tion d'ins-
aller un phonographe à Bingley Hall,
‘in derecueillir le discours ei, Glad-

stone, dans ls but de le reproduire sur
différents points de l'Angletorre. Cette
preuve de In possibilité d'appliquer lo
phonagraphe porfectionné serait extrê-
tMemunt intéressante, viais les pourpar
lers au sujet do cette exporiencs no funt
encore que commencer.
Ou a fait des recherches pour ssvoir si

le phonographe remplissait les conditions
Liuns nécessaires pour être employé cou-
me reporter. L'issue dos négociations
dépend de la réponse que donneront ces
recherches et naturellement de la possi-
bilité de plucer lu récepteur du suu de
manière à ne pas gôuerl'urateur.
Un phonogramme pouvant répéter le

discours de M. Gladstone à la volonté de
l'opérateur avec tous les incidents d’un
grand meeting politique sorait cortaine-
ment un résultat scientifiquo digne de
l'ovcesion qui s'offre actuellement.

rtI+ rare io

L'HONORABLE JUTGE MONK

Les funérailles de l'honorable juge
Mouk ont cu lien bier matin à l’éclise
Saint-Jacques, Au-delà de cing cents per-
sunuoes, appartenaut a élite do In société
te Moutréul, formaient le curtége funè-
re.
Los porteurs des coins du poéle étaient

{ l'honorable juge en chef Dorion, les ho-
notables juges Cruss et Doherty, l’hona-
rable J. 0). Chauvesu, MM, Buchanan et
S. Bethune.
Le deuil était conduit par les truis fils

et les truis petits-fils du défunt.
La levee du corps à été faite par M. le

grand-vicaire Maréchal, assisté de MM.
les abbés Deguire et Daniel
La messe à été célébrée par M. le curé

Rousselut, MM. les abbés Marcoux, vice-
recteur de J'Université-LavaL et Buu-
rassa, secrétaire de cette institution, agis-
saient comme diacre et suus-diacre.

mnIa.m+nam

LE TARIF DES COURS ETILE
BARREAU

Les bâtonniers discutent la question avec

le premier-ministre

Hier matin, rapporte le Monde, M.
Rouer Roy, Ü., dit que pendant sun aé-
jour à Québec, il était allé en compagnie
des autres sections du barreau aux bu-
reaux du gouvernement où il a eu une
entrevue avec les ministres au sujet des
honornires énormes que les avocats paient
en Cour Supérieure. Nous nvons, dit-il,
montré au cabinet que les déboursés dans
une cause d’environ $400 étaient de plus
de 830. A cette somme il faut ajouter le
compte du sténographe qui est de 8100 à
deux $200. Ensuite ai l'Action est portée
en appel les déboursés devront être de
plus de 81000 L'hou. M. Mercier u ré-
pondu que cus plaintes étaient bien fon-
dées et que son cabinet mettrait lu ques-
tion à l'étade, si le barreau lui adresse
uue requête furmulant ses griefs.

mairecert

COLONISATION
 

Les meilleures nouvelles, dit la Patrie,
arrivent du côté de l'Outaouais.
L'œuvre colonisatrice se poursuit ac-

tivement autour du lac Nominingue et
sur d'autres points du Nord-est du com-
té d'Ottawa, Une rnute circulaire enitou-
re maintenant le lac Nominingue, et tous

les lots qui y aboutissent sout déjà pris.
H s'est fait uno étendue considérable de
défrichement.

 

LE CLUB
 

M. Jules Simon vient dedonner dans

le Matin une définition fort originale du

club:

** Un ennend plus ancien, ennemi in-
vétéré de La famille, c'estieclub. Le club
est UN refuur aux anceurs de l'Orient, par
excès du contraire, Cest l'Orient, moins
l'eunuque: les honimes entre eux, pour
juuer où fumer ; les femmes contre ulles,

pours'ennuyer on conspirer, L'habitude
est ai bien prise que quand, par hasard,
on reçuit, à] faut aveir un salon et un fu-
moir bien séparés. Ces messieurs rentrent
au bout d’une heure pour empester le an-
lon et faire avancer In voiture. Les fem-
mes, qui s'ennuient de l'isolement, ont
inventé un mensonge dont elles cspé-
raient quelque chose : ‘* La fumée de ta-
bac be me gêne pas!---Mais vous, niadarue,
vous me génez. J'ai des choses à conter
à nies afils Que Vous ne pouvez jmis en-
tendre. —Je les entendrai, dit francil-

lon.” Adieu done le monde!”
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CONTES ET NOUVELLES
 

JALOUSIE

Dans la chambre d'au hôtel menblé de
province, ils passaient toua les deux leur
journée, sous clef, en tête à tête : le petit
chien hargneux, roulé en boule sur le lit
encore défait de sa jeune maitresse, l'en-
fant chétif, avec des yeux déuwesurés,
collant sa figure palutte à la vitre noire.
Jamais iis ne jousient ensentble, jaloux
l'un de l'autre et re buissant d'instinet.
Le soir, à cin4 heures, l'actrice rentrait

de su répétition, L'enfant l'apercevait le
premier quand elle tournait le coin de In
rue aur le trottoir, Dès Je bas des mar-
ches, le petit chien reconnaissait Je clic-
clac de ses bottines. Et ils se précipitaient
tous les deux vers In porte, Fun abuyant,
l’autre criant : ‘* Maman ! ” voulant tous
deux obtenir ja première caresse,
La clef tournait dans lu serrure. Elle

entrait. ‘Très blonde sous un grand cha-
peau mousquetaire, les yeux gris ayant
un refiet glacial, elle trainait une Jougue

amamne de velours noir usée, pleine de
reflets blancs, éraillée aux boutonnières.
Le petit chien santait après ss jupe jus-

qu'à ses mains, Elle disait :
Tout beau, Tatave, tout beau !
Elle te prenait dans sex bras, Daisait

son museau luisaut, sa tuison blanche
frinée.
Debout devant elle, la tite Lasse, les

narines serrées, l'enfant attendait son
toûr. sjien souvent, la caresse ne venait
vas, En revanche, sl étais buusculé régu-
Farement, ayant toujours commis quel-
que méfait daus sa journée, renversé le
buiteh poudre de riz, peinturluré une
revure de niode avec le carmin pour les
èvres, et balayé lo plancher avec la patte
de hèvre. .

Alors la jeune femme se fachait et lo
soutiletait do ses duigts sees,
—Ecoute, Polisson, disait-elle, c'était

le sobriquet du petit, le seul nom qu'il se
fût jamais connu, si tu continues à me
faire enrayer, je ne te yarderai pas avec
moi, je te vendrai au rainoneur.
Et Palisson soupirait, la poitrine gon-

flée de Jarmes, à Ja pousée do partir, de
ne plus voir jamais cette mire capricieu-
se, ayant pour elle une tendresse inson-
dable, débordante, trop large pour uh
cœur d'enfant.
Quand elle ne l'enfermait pas dans un

affreux cabinet noir. où l’on jetait pole
mêle las débatras ot ls défroque, ollel'at-
tirait aut genoux, lui baisaiL pussionné-
ment los yaux et Jes lèvres, où bien fai
wit deux nœuds d'un .ruban conpé en
parties égales, elle en attachait les bou-

disant : CL .
—Je veux que vous vohi aimiez comme doux potits frères,

 

sles de son Bls et Infrigure de son chien,

      

Mais ces phases dnt -udrissement
étaient courtes et rares. l'rosyue toujours
‘Tatave étais bien nocuuilli et Polissun
rebuté,
Le soir, quand M. Auguste, le perru-

quicr des artistes, moutait coiffer l'ac-
trice, l’enfant était cufermé daus la garde-
robes, olt il attendait, assis dans l’oba-
curité sur une malle.
Pendunt ce temps, lo petit chien cou-

rait à son çré daus la chambre, ot, pour
narguer sun ennemi, venait japper contre
la porto du débarras.

Sufin, lorsque arrivait l'heure de re-
tourner au théitre, la jeune femme em-
portait Tatave sous son bras. Kt Pulisson,
nissé sans lampe par crainte du feu, mor-
dait ses draps de jalousie, couché aur le
canapé, tout seul,
M pensait:
—S1 Tatavo pouvait mourir, maman

m'aimerait plus.
Et cette idée était devenue fixe dans

sou esprit, 1l rêva de tuer le petit chien.
Roulevé sur le coude,il serrait sun ureil-
ler à pleines mains, songeant .
—Mais, suruis-je assez fort pour l’é-

trangler #
Ses larmes chaudes tombaient sur sa

poitrine nue ; mais la ponsée que Tatave
souffrirait beaucoup avant de mourir ra-
fraïchisaait ss douteur.

Douce, un jour à déjouner il but son
café sans ** canard ", cacha le sucre dans
sa he ot, «a mère partie, s'approcha
do Tatave avec des câlineries hypocrites.
Le roquet s'était tapi au chaud, dans

les plis d'un peignoir tombé sur la des-
cende de lit, Seuls son museau et ses
yeux ronds comme des têtes de clou sor-
talent du fouillis des dentelles. 11 com-
mença par gronder ; mai, vainen par la
gourmandise, il sortit de son nid, lente-
ment et, ayant plusieurs fois fluiré le su-
cre, léché ses babines, il leva la tête, et,
ouvrant la gueule, saisit la friandise qu’on
lui offrait. Alors l'enfant se pencha com-
me pour caresser, glisser les doigts sous
les ureilles, eL brusquement, à deux
mains, saisit Tatave à la gorge.
Le chien lâcha le sucre, secoué d'une

toux rauque. L'enfant évitait de le re-
garder. Il sentait seulement dans sa
paume In chaleur du cou de Tatarve.
Tout d'un coup il poussa un cri : la bête
l'avait mordu viclemment.

Pris de rageil attira à soi l'oreiller du
lit et, l'ayant placé sous son geuou, l'ap-
puya sur is téte du chièn. Pendant quel-
ques minutes le corps du roquet drossé
sur les pattes de derrière se démena fu-
rieusement. Puis, les trembres se raidi-
rent, restèrent innnobiles,

Pulisson se releva. Il ne regrettait pas
ce qu'il avait fait ; mais il était géné par
la présence du petit cadavre. § eut Ja
peusée de le jeter par Ja fenêtre et de
diro à 8a tmière que Tatavo l'avait suivie,
s'était perdu. Il songer que des voisins
pourraient l'apercevcir, et, résigné d’a-
vance sux coups, il s'assit sur le canapé

pourattendre. Sa main mardue fe faisait
souffrir. Il la plonges dans la cuvette,
amusé de voir le sang monter ea petits
filets à la surface de l'eau.

Enfin, dans l'escalier, il entendit Je
bruit des talons de sa mère, et comme il
se levait pour aller au-levant d'elle, il
svimbla que Tatave avait bougé. Mais le
petit chien était bion mort, et l'actrice,
el ouvrant la porte, ne vit que son en-
fant accouru à sn rencontre.

Négligoiminent elle lui caressa lus che-
veux, et, tout étonnée de ne pns enten-
dre les jappements de Tatave, elle de-
manda :
— Oùt est done petit frère ?
L'enfant ne répondit pas, Alors elle dit

d'ane voix menagçante -
—Voyons, parle, tu lui as ouvert la

porte, tu ha fait sauver
Elle poussa un cri, Elle venait d'aper-

cevoir le petit corps blanc, inerte, éteudu
sur la descente dulit,

Vivement elle s'agenonilin,pritle chien
dans ses bras, et, encore coiffée de son
grand chapean à plumes, elle s'abandonna
anne douleur bruçante, drunatique.

Tout pâle, lus dents sevrées. Poliason
rsgarda sa mère baiser le corps du re-
guet, En se relevant, l'actrice vit la
igure JLonleversée dua petit, et aporce-
vaut ia blessure de son pounce, le sang sur
le tablier :
—-Qui t'a fait cela ? deniandu-t-elle,pre-

nantl'enfant par les épaules.
Pulisson lu regarda bien en face et dit:
—C'est Tatave. Je l'ai tué parce que

tu l'aimais inieux que moi.
Un cri de rage lui répondit. Il so sentit

saisir par Île cou et jeter dans le cabinet
noir avec une telle violence, que «a petite
tête ayant heurté contre l'angle de la
muraille, il s'évanouit.
Quand il revint à soi, au bout d'une

heure. aucun rais de lumière ne filtrait
par le trou de la serrure ni sous la porte.
Mais dans 14 chambre il entendait quel
qu'un sangioter, doucement, dans l'um-
bre.
Alors il s'agenouilla contre la porte, et,

le ccrur brisé pur cette douleur qu'il avait
causée, il murmurs, les mains jointes,
avec une angoisse inouïe.
Maman, vends-moi au ramoneur et

achète un autre Tatave, Tu ne me verras
plus jamais, jamais !

Hvaves Le Roux.

PAS DE BARRIERE

Tn accident sur le Grand-Tronc
Un accident est arrivé jeudi matin,

vers At heures, à l'une des traverses du
Urand-Tronc, à Montréal.
H n'y a point de barrière à cette tra-

verse, À l'heure que nous indiquons, M,
Ethier, collecteur de Ia maison Laporte,
Martin et Cie, épiciers en grus, rus
Notre-Dame, arrivait & la traverse en.
voiture, Le gardien n'étant pas visible,
M. Ethier psusa que la voie devait être
libre et fouetta son cheval.

  

NOUVEAUTES

 

Nons attirons l'attention des
pour ha ements et nos Draps
d'automne et d'hiver,

A bon Marché!

218, RUE

Ë

essieurs
citons de toutes ics coulours pour pardessus

  

Jaeama ved Fines

D

 

Notre assortiment de toilette pour Fillettes, Dames,Garçons

© et Hommes est au complet.

“Nous verons de recovoir un choix d'étoffus À robes, et nous invitons tout spé-

cinlement les daines à vonir nous faire uno visite,

aux nos nouveaux patrons de tweed

 

A bon Marché!
700 doz de puircs de bas tout laine depuis Gets.

78 pidcea de tianelle tout lnine depuis 10ctn,
Caruisules et Caleçons depuis 26cts.

Cheinises de flanelle depuis 50cts.
"l'weed tout laine, dopuis 30cts.

60 doz, de cravates pour hommes à JOcts,

CHBEFÆ

Tanguay & Lepinay
ST-JEAN
 

T.M.W.PAMPALON.LLB
AGEBIRE ET COMMIBIAIRS

Bureau, 5& rue St-Pierre, Banque Union.
Bureaudu soir, 88, côte Ste-Genoviève

Faubourg St-Jean,
29 oct—1m.
 

Xe craîgnez pasles gros froids, car en allant a

L'Enscigne du Chapeau d'Or

DÉCHENE & GINGRAS

140, coin des rues St-Joseph et
de la Chapelle,St-Roch

Vous trouverez un nxsortiment complet de
FOURRURES de toutes sortus, pour tous les
goûts et pour toutes les bouracs,

Le plus beau choix de Boas et de Man-
chons qui se soir vu,

29 oct —Si,

ACADEMIE DE MUSIQUE
adTePRcont,

 

 

Avis préliminaire.— MAL Hy. E. ABREY ét
MACHICK GHAU annonceut lu première ap-
purition # Montréal de M.

COQUELIN
De la Comédie Francaise, et de

Mme Jane Hading
Du Théâtre du Gymnase,

Pour UNE SEMAINE scnlement, Accompa-
ges d'une Compagnie Dramatique Française
de premiere classe, LUNDI SOIR, le CINQ (3
NOVEMBRE, dans je repertoire suivant :—
Don César de Buzan,— Matire do Forges,

—L'Aventurière.— La Joie fait Peur,—Les Prè-
cicuses ridicules,— Les surprises dn Divorce,—
La Dime aux Camélias,— Jean Marie,—Mlle
de la Seigliére, cic, ste,
Prix d'adinission : Billets panr les sept re-

presentations, $14. La veure des billets pour in
setaine cowmencera Landi, le 29 Octobre, 4 0
heuresa, ni, a la Bolte des Billets, et se conti.
nuernjusqu's Mercredi, Si Octobre, à midi.
Les filets pour une seule soirée ne vendront

$2.00, $2, 81.4) ct SI, selon l'endroit, La vente
des billets simples commiencera Jeudi le ler
Novembre, A 9 heures a, im.

27 octobre 1338,

Chambre de Commerce de Québec
 

 

L'assetublée générale trimestrielle«ies mers
bres de la corporation du Burean de Commer
co dé Québée, auri lien dans ia salle du bureau
MERCREDI, le 7ème jour de uovembre pro
chain. à 2.50 ure. IP, M.. pour transiger d'affal-
res générules,

Par ordre,
Foi ANDREW,

Herretaire,

“ Ferme à vendre
CETTE FERME DE VALEUR SITUEE A
Charjesbourg, sur le chemin macadamise,

à environ trois milles de cetto ville, apparte-
nant a la succession de fen Jumen Clearihue,
contenant (185) ceut guatre-vingtcing acres,
plus où moins, avec Une grande niaison cn
plerre à deux étages étables, ranges, ete.
los personnes désirant visiter la Pie riété

rourtont le faire en s'adressant à À KR AN
ER BISSET, No. 16, rue St-Valier,
tour toutes informations, s'adresser à

. WM. SIMONAR,
No. à, rue Se-Nieolus,

517

stort-ec
 

 

25 octobre 1888.—1m c-e

COURS D'ADULTES
CLASSES DU SOIR

Le Cercle Do La Balle ROUVRIRA SES COURS
le 6 novembre prochain.
Aux cours d'anglais. de comptablitité, d’écri-

ture, de télégraphie et de inuaigue professes
avec tANL de succès l'année derniere.sont ajou-
tés cettoannée qualre vouveaux cours: Fron
enis et littérature, latin, dessin et sténographie
Pour les renseignements s'adresser au secré-

taire, où aux Ulacis, alége du cercle.
Octobre.-—IrrL e-c

 

 

 

GUERIT
Sang Impur,
Dyspepsie,

Derangementdu Foie,
_ Etat lieu,

“Nef Maladies des Rognous,
hi Li Scrofule,

Regle l'Estomae, Folie, Inteailnn et te Siang.
nerir Constipation, Mal de Tete, Mnindies des
mmmes, Deblilte Generale, et tous los Mya
mes Abattum

BURDOCK BLOOD BITTERS

t un Tepique Purement Vogetal, Nettoyant
Bang et Regularisant ls Byrtome.

   

  À peine sn voiture s'était-elle engagée
eur la vuie ferrée, qu'il aporçut une loco-
motive à quelques pieds de lui. Si prompt
qu'il fût à fouetter de nouveau sun che-
val, il ne put échapper à l'étreinte du
terrible engin. La locomotive frappa la
voiture, qui fat mise en pièces, et M.
Ethier fut lancé dons la boue de Ja rue.
Quand il se releva, tout transi de

frayeur. il ne a'apareut pas que le pouce
d'une de ses inains était cassé. Ce furent
les passants qui le lui firent remarquer.
M, Ethier pourra ne vanter d'avoir vu la
mort bien en face au moins une fois.

Les mauvais rhumes sont, aisément
guéris par l'usage du sirop Anti Con.
aoaptif de Bickle, une médecine duuée
de grandes propriétés de pénétration. Il
eat reconnu comme étant le remède con-
tre les rhumes, contre les maux de gorge
l'inffammation des poumons et de tuutes
les affections de la 2 et de l'estomac.
Sun goût agréable le rend aisé à prendre
pout Jes fennnes et les enfants,

 

 =teer

d'Hnile de d'Haîle de
Charbonellerts Charbonofferts

Prix réduit pour à lonnement
dautormne jusqu'A l'éconiement

Lees Lot,
Aussi : Lampes et appareils, argenteries, ver

reties, «Le, ete,

Agent de Manufacttrds,

67, RUE DALHOUSIE Mille Quarts

A. E. VALLi AND

332 Premiers Prix aux Expositions
d'Untatio en 1887. Au deta de 0D
Dames dinent que c'est le meilleur
levain. Puit le psin leBhs degen, i»

linpin blanc, + Je plus dong;
ung, et Galettes de sarasin.
Les Boulangers de tout paitout n'es

servent.

PRIX. 5 Cents.

 

 

 

| Ls plas Pare, Ia ples Forte et la Meillenre
RE CONTIRNT AUCUN

Alun, Armonsagque, Chaux, Phosphates,
si œuctone mélière spurious

EW, QILLREY, - Torreon. Fabrisant au oélidbre *Levain Roya

LEVAIN pts BOULANGERS

 

   
Hautes Nouveautés,

Hautes Nouveautés,

(Pemmors de ROBES hl
EN BOITE

— DRE —

$3.45 A $17

LIGNES SPÉCIALES

Camisoles et Caleçons pour
Hommes, Femmes et

Enfants.

Flanelle grise depuis 12 cts.
Coton ouaté depuis 6 ets.

Un Tailleur d'expérience at-
taché à l'Etablissement

LE MAGASIN

Dy LOUVRE
No. 4, Rue St-Jean

HAGASIN DE TAPIS
Pour le pins beau choix de patrons et les

couleurs les plus nouvelles en Tapis Bruxelles
de qualité supérieure à ce qul se Vend générn-
lement ailleur, nous pouvons fortementrecun-
mander notre présent assortiment, l'expérien-
cody passé ayant prouvé aun grand nombre de
nos pratiques la Jongue drrec de nus tapis,
Tuyla tapisserie NOUVEAUX patrons bonnes

valeurs, 37e ou 35c net, 7e on 476 niet.
Tapie {upisncrie. de la manufacture de John

Crosiay Fils, st avantageusement coknue.
Patrons du pin« haut goût dans les conlenrs
les plus nouvelles avec Bordurées et tapis d'Ks
calier pour appercilier.
Carres en Taps Tapisseris avoc Bordures

Ÿ + 12 pleds, 10 + 13 =,
Tapis de chanvre, Tapia allemands, Tapis

calmud,
Mattinga en cocon et en corde,
Carrés en tapis depnls $1.03,

 

Le plus Leau choix de ridenux en canevas et.
en guipure yui se soft encore vu.
Poles pour fendiros avec annhsiut, supports

et ornements depuis 506 Où 456 net.
bits en fer, Morceaux. Sornmiers à roseorts,

Matelas en crin et autres, OréiHèra, ote, ete,
Coupons de tapis tapisserie. tapis lIruxeiles,

tapis en laine Tendus à uno ucHion Qe 35
par ‘ent. .
Froffes 4 ridenux, nuances d'art, en taplase.

rie eten étofft ke c haie, $0c, tle, T0c, 78a,
90g, $1.10, 81.23, 81.50. $1.84, $2.00, $2.30, $3.95.

Ltoffes pour couvertares de meubles, cou-
verts pouf tables et piano en fute, tapisserie,
chenille et soie,

Glover, Fry & Cie
MOYEN FAGLE DE FAIRE FORTUNE

cto,

Le plus court chemin d'arriver à In richesse,
c'est d'avoir une bonne santé ; et vous ne
l'aurez qu'en faisant usage des Rame-

des Sdutages de

J. E P. RACICOT
26, Ruse Bt. Joseph, Bt, Roch

Un malade sera toujours pauvre tant qu'il no
70 sera pas délivré det a maladie qui Ja ruine,
n'ya pasd halancet. Si vons voulez vous
guérir, vohs n'avez qu'iine male chose à faire,
t'est de vouf procurer ies Remédes Sauvages
de J, K. P. Racicot: Vous pouver acheter à
son étahlissement des remèdes fabriqués avno
des Merben et dos Ractacs, dont l'efitauité n’a
tamais êté ountestée, Ce sont den remédes qui
grériesnt toutos les maladies, telles que : mn
ndjés dufois, des rognons, des intesting, dys.
Jupnie, constipation, flèvres de toutes sortes,
soutons à la figure, hémmorroîdes, vers, cathar-
re. asthme, rhumatisinén, aljes do cœur,
mal de matrice, ete, cle, 1.68 personnes at.
teintes de nynindien secrètes trouveront nuanl
un remédo incomptinble pour vos maladics
1æ ver solitaire est chassé en trois heures, par
l’nsage du apécifiue de 4. K. P. Racitot, con-
tre co monstre, Donnez-vous In satisfaction
d'wno vislte an No. 2, rucSt-Juseph et vous ne
vous en redentires nas.

AVIS
Toutes personnes ondettéts enveiy la anc.

cession defeu le Kev. Loum Th oo Ara,
ancien cure, sont prides de vonjoir bien régler
tmmedintement. Xt lor personnes qui ont dea
réeclamations vontrd Ja dito succossion daveont
rodire isurs compton le plus tat ble eh-
Ie los xonins du sousaligne.

KAU D,
titathe .

PA. GAUY
’ Étéottour

2 Nov.…2t,

 

 

Rimouski, 31 octobre 1588,

 

   

‘AUTOMNE

 

  
=

1888=-CIRCULAIRE D’AUTOMNE. ©
3 000 5
Nous avons l'honneur de vous informor que notre Imp; ,

complètement reçue et que tous nos départements sontcolon d'auto
#bhuts ont été faits Avec un soin tout partiouller et nôua a
tention sur les départements suivants pour lesquels nous ré
incontestable sur ni68 concurrents : }

—IMITATION DE LOUTRE—
Le plus beau choix qui se puisse voit dans tous Jeg prix

—— BTOFFESA MANTEAUX— : ’
Grande variété dans tous les putrons, prix défiant toute compéti

—TWERDS— mpétition
Assortiment considérable do twecd Auglaie, Econmais et C iwt prix du py Canadien vend

—DRAP CASTOR ET A PARDESSUS ——

Comprend les serges melton, drap double foulé, casimire eto
~COUVERTES DE LAINE. CORPS ET CALECONS

Achetés diréctèment des manufactures, immerisu avantage pour l'achet—TAPIS, PRELARTS ET RIDEAUX _… aur,
Grand assortimontde tapis, prelarts, tapis de table, etc.

c ——- DEPARTEMENT DÉS PELLETERIES—
pots Astrakan, Chat sauvage, Loup,peaux de carriole ussortis, cæ

Loutre, SBeel, Mouton gris, » Sétques en Cremez
Nous vous invitons donc À venir faire vos achats d'autom ;

«fn de profiter du grand choix que vous pouvez avoir à cette époque detenant
tout en achetant à 15 ot 20 pour cent meilleur marché qu'en dehurs de Seeeveut, od Jes dépenses sous tous les rapports sont bien plus élevées, t. Sau.
Nous sollicituns respectueuzoment la continuation de votre bi

  

Mae cat" eut ASsortis, Nogpuone Surtout Votre ut.clamons une fupériorits

.y oto,
—

y ete,

enveillant patronage,

VILLENEUVE & FRERE
Coin des rues St. Valier et St. Ambroise St, Sanvey

MEILLEUR MARCHÉ QUE JAMAIS
Nous donnons avis au Public qu’à partir

d'a présent nous vendrons la balance de nos
marchandises d’été à grand sacrifice et que
uous commencerons à offrir lundi prochain
un grand Job de Flanelle.
40 Pièces de tweed tout laine A 30cts valant 6Octs.

50 Pièces d'étoffes à Robes à 4cts, valant 10cts.
GO doi. de Corsets a 2ï5ctx, valant 40ets.

15 doz chapeaux dc feutre pour hommes à 25¢, valant §ee
3 caisses de coton en coupons.

Ÿ caisses de coutil en coupons.

Si vous voulez épargner da l'argent c'est le temps d'en proûter
N'oubliez pas aussi notre bel assortiment de Tapis, Prélarts, garni-

tures de maison, etc, que nous vendons à bon marché

ROBITAILLE & SAVARD
Cnin des rues St-Joseph et de la Couronne

POBLES et FOURNAISES
Les soussignés ont en mains le

fgrand assortiment de Poôles à buis ct
Fuurnuises à charbon de toutes espèce:
des plus améliorés qui se manufactur:
aujourd'hui et qui donnent la glus gr:
satisfaction satis compter l'économie
font ceux qui les achèteut, tels que : l'
les de cuisine, à bois et au charbon, !-
Haises à charbon, puêles de chambre
le tout à des prix très réduits.

L'un achète toute espèce de vicux pucivs
et lus échange pour des neufs.

Aussi, un assortiment de chaudières
charbon de 35c en montant.

Planches pour dessous de pocles de tau-
tes gratdeurs.

S'il véus plaît venir visiter nos salles d'É-
chantillzns au Nu. 375, tue St, Paul.

DEUERS & RiVERIN

MÈRES! MERES!! MERL3!!! MEBEStH
NOUS ATTIRONS VOTRE ATTENTION SUR

LE TRESOR DES NOURRICEN
DU DR. PICAULT

Pour empecher les Convulsions chez les Enfants qui font leurs Dents

 

 

 

 

  

 

C'est un remède sûr, ot sur lequel on peut compter ; il est
peut faire aucun mal ; il procure un soulageinent imm

les douleurs,
M octobre 18S8.—1a—a-cl

Continuation de la Vente Argent
comptant pour se débarrasser

——- 000 ——

Les ventes à Étiqueties rouges Be continueront le reste de la Saisou
—mat 550 | cram

réable & prendre il 1a
iat ; il calme toûtes

EF A VENDRE PAR Tous LES DroquIsTES, “EF
 

2" Tout article portant une étiquette rouge a été réduit à lu muitié du prix
environ et se vend argont comptant seulement.

rts DONO ~~

Réductions spéclales cotte semnine
Magnifiques buites de toilette en peluche,contenant une broasa et un peigne cu

imitation d'ivoire 81.60. .
Magnifiques boites de toilette en peluchecontenant une brossé et un peigne©.

ambre 81.25. Lo
Magniliques Luites de toilette en peluche,contenant brosse et peigne en ivuire

et une glace, $2.00,
Balance des Vases Anginis

Une grando variété d'ornements en cuivre, encriers, plateaux en frine, porte
montres, accessuires de fumeurs, ete,, & moitié prix.

Balance d’épingles oxydées b 20cts chaque. Horloges en nickel $1.00, aveo
clochette d'alarme $1.95,

Tes commandes par la posté sont promptement exécutées au
-

BOURGEAUDnN! Nk

A LA

(Au Guudron de Hôtre) et à l'HUILE de FOIE de MORUE PURE

A Unique Récompense 4 l'Exposition Univertelle de 1578 hrs
BOURGDAUD,Harnaies de 1 Classe, Fabricant de Capeules Molles, Foursisust des Bépitaus [] i
Nos Gapaujes (V/n el uile) Créosotées, let soules expérimentéon dong Jas Hipiauz de Darts, potC0

Doctents et Professor Boucmant Vera POTAIX, veNuT, élec, ont donné ” à cétaurités
condannte, days les Maladies de poitrine et deg Bronches, Tous, Catarrhessie. que lescé
médicales de France ei de l'étranger les proverivent exclusivement LIRE LE Prose A la

Comme garantie exiger aur chaque botte ou bouteille Tétiquêtte À meda les
Signature BOURGHAUD. Ex Pharmacien dre Haglauæ de Paris,

PARIS, 40, Rus de Rambutesu. — Dépositaires n guédeo : D* Bd. MORIN & CH,
me po ogee

Solution d'Antipyrine
«TROUETTE

CONTRE

Migraines, Maux de Tête, Névralgies
Coliques, Asthme, Emphysème, Goutte
Rhumatisme, Sciatique « DOULEURSen général.

Avoir soin d'sriger 'ANTIPYBINE de TROURTTR paire

Tents on Gres à Parle, B. MAZIER, Pharmie, 204, boul voi
Dépatitaire à Oftavod ¢ D' PX, VALADECITE a NELSON

#D' Rd. MORIN & C+, — À Montréal : LAVIOL
A Quéter ph DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES  

Il
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Jus chaussure Américaine A-I en caoutchouc faite en Canada
Sans pareille comme Qualité, Forme et Fini

—— SEULS AGENTS —

DE LA GOCDYEAR RUBBER Oo. DU CANADA, (LIMITER)
T. V. R. BROWN, Gérant, MONTRÉAL

mande urnissenr los chaussures portant les Marques de Commerde
mundosàvotre fo » 3 Mov,--6t 1fps,

HORLOGES en NICKEL
 

     

ge x -

 

3939
Bonne

ppp
GARANTI

panrare Grandeur
ARF A

Bogulateurf

POUR

DE

FF Les ordres par la malle recevront une attention immédiate,

G. SEIFERT.
BAZAR EUROPEEN

34, Rue de la Fabrique, Hante-¥ille,
4 octobre—ême

PHARMACIE GIGUÈRE & LARUE
CHIMISTES, LICENCIES EN PHARMACIE

COIN DES RUES ST. JOSEPH ET DE L'EGLISE, ST. ROCH
Dépôt général de médocines brevetées, Françaises, Anglaises cù Américaines

Articles de Tolieite ot de Fantaisie
, ray, Legrand, Gellée & Frère,Fiver, Colgnte,Atkinson, Bouré Bertrand

ÿ livoratolredepresaiptious “sous tecontrole immédiat’ de deux Hcenciés en pharmacie.

Grande Vente a Bon Marche

—— 20%, D'ESCOMPTE—

Durant le Mois d'Octobre seulement
—CIEZ—

EUGENE ROY
332, RUE ST-JEAN

(Bloc Hethriugton)

MADAILLE DOR A I'Exposition du TfAvre 18687

CORS aux PIEL

  

     
  

   

 

, 'ils-de-V'erdrêæ. etc.Ww CORICIDE RUSSE + Duritlons, Œlils-de-Perc“
2 % GUÉRISON CERTAINE
«© g os et sans douleur dans Pespace de 4 a 6 jours parle

Wu , w

s Bw”) ¢: CORICIDE RUSSE
= ae: = Spécifique unique (Consulter 1c Prospectus aus

ô : , 50, énumartre,B COMCIDEpusgE B Mat pat ritme,or
 
 erartnteherbi

RESERVEZ VOS COMMANDES

A.B.DUPUIS
Pour Bisenits, Sucreries, Chocolats, Ete,

T4 Quiest ja souia de cogenre, ayant unossurtimentaussi camplet, et dont IMPOR.
TION at tes NOUVEAUTES sontde beaucoup plun tonsidérables que les années

précédentes,

LES ACHETEURS TROUVERONT
Degrands avantages surtout pour les prix qui SONTEXCESSIVEMENTBAS

LE PRIVILEGE D'UNE VISITE EST SOLLICITÉ
CIGARES, CIGARES, CIGARES

MANUFACTURES EXPRESSEMENT
hala Maison A. B_ DUPUIS et beaucoup d'au tres nouvelles Argues i tris

80Ige, extinction de voix, ote, ele.

ENGROS SEULEMENT.
_57—RUEST-PAUL—57PARrELRPÉONS Coe

t

Seul «pont pour les “Impérial Cough Drops” sans parell pout rhume, maux de

 

te

Edwards Desiccated Soup
Ale on oxtraite do bœufot en végétanx oholsis à l'état es C'ustun délicieux

Coniposé qui ne prêter EEniu whe bono conatstanve ot qui possède
1 dew Agréable, un bon goût et enfin qui so cohiserve en tout Lemps ot en tout

RIBAS (ds 18 evolété l'émploient pour los SOUPS, RAUCKS, CUR-
offerrtiois le trellieür ot, temoins Sontaux pour In nodreiture qui ait Jamais atéttblic, Il est hautementrecommandé les niédecinset la prose entièroovbenÀ nod'essai de la part de tout § a
ot

= =
2 =

vw à mélson eux.D vente ché£ tous les éplolors et partout. Æn boites d'une Hviu dune demi livreuh quart
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li ‘on once.ë
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Ondit qu'il ÿ « près de cinquante. pur:
sonnsges politiques qui aoupirent après
an fauteuil au Sénat-—en remplacement
des honorables MM, Ferrier, Rolland,
Foster ot Rosa.

C'est l’improssion générale toutefois
Qu'sucunc nomination us sermisite avant
la prochaine seasion du parlement.

rte
rer

rte rpm
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LES POLITICIENS DE NEW-
YORK

Now-York x été égayé pendant quel-
ues instants par la grande manifestation
ectorale de

ls

fameuse Ligue nationale
des femmes.
Le cortège, se composant en grande

majorité de vieilles toquées aux cheveux
blancs ob de quelques jeunes précieuses
portant lunettes, toutes en voitures dé-
couvertes, s’est furmé dans la 14e rue,
près de ls 6e avenue, au grand amusc-
ment des passanta. 1} était précédé d’une
charrette, enguirlandée pour la circons-
tance, et urfaquelle se tenaient quatre
gamine avec des fifres et un grand diable
© piqueur armé d'un cor de chasse in-

vraisemblable. C'était la musique. Cn
enfant, qui était allé voir aa miaman mon-
ter en voiture, es! tombé accidentello-
ment, et n'est mis u crier ot à pleurer,

Il en est résulté un retard d'un quart
d'heure pour le départ du cortège, carces
dames, oubliant un instant la ulitique,
80 sont précipitées’ pour cunsoler et en-
brasser le futur champion du droit des
femmes. Enfin le signal du départ à été
dunné, Dans une des voitares était dé-
ployée une espèce de bannière portant
cette inscription : Haine & Grover Cle-
veland ; nous protestons contre ses insul-
tes aux veuves de soldats.” Enfin, dans
la durnière voiture se trouvait une jeune
Irlandaise, tenant un graud drapeau vert
qu’elle agituitde toutes ses forces chaque
fois qu'elle apercevait un pôliceman lui
paraissant être originnire d'Irlande.
Le cortège grotesque est descendu jus-

qu'à la Butterig ct remonté ensuite jus-
qu'à son point de départ où il s’est dis-
sous, n'ayant d'ailleurs provoqué sur son
parcours que des sourires ironiques.

rnestsré rte

LES ASSISES CRIMINELLES A
MONTREAL

PROCES DEREHOE

Dans son discours d'ouverture M. le
Juge Church, qui présiderale tribunal du-
rant le présent torme, a fait allusion à
la diminution des offenses et à l'adminis-
tration de lu police,
On procéda ensuite au procès de John

Kehoe, accusé de meurtre de Thoms
Donnelley, lo 25 juin dernier.
Le prisonnier ne parait pas aussi affuis-

sé que la dernière fois qu’il à comparu en
cour, ll se tient fdroit, les bras croisés
et paraît jouir de toutes ses facultés men-
tales. Il suit avec beaucoup d’attention
tout ee qué fe passe autour de lui eta
: rvvbes avec M. Curran qui

. su le défendre,
At. Greenshiolds uceupe pour la Cou-

ronne.
Le premier témoin a été le père du pri-

sounier à la barre, Le vieillard, agité,
pleurant et secouaut In tôto rvec désus-
poir à dunté un témoignage semblable à
celui de l'enquête du coroner. Il esit
que Donnelley i été tué, maia iguore si
son {ils estio mourtrier, Il dit : À part
du temps qu’il a passé en prison, le pri-
sunnier, mon Bin, à toujours resté avec
moi. Je me souriens bien de la date que
Donnelley n été tué. C'était vera lu 26
juin dormer. J'ai quitté la maison et
J'ai dit à Donnelley d'aller voir mon gar-
uth qui était che» moi. J'ai gardé «a
grocerie en attendant, Donnelley est re-
venu pea de temps après. Il avait été
souvent question de la vente de ma pro-
priété. Le prisonnier savait cela. Quand
Donnelley est revenu il était blessé. Lo
prisonnier et mul nuus ‘avons souvent eu
des discussions à çe œujet. Il ne voulait
pas que je vend: à Donnelley, mais moi,
je suvaia que won fils ue serait prs ca-
pablu d'en avoir soin après him mort. Mon
fils mn demandé d'aller chercher Donnel-
ley. J'ai vu un pistolet dans le lit du
prisonnier la veille av soir.
Je ne sais pas ol non fils s’est procuré

le pistolet. Je l'ai porté chez unevoisine,
et fo lendemain, j'ai été le chercher etje
l'ai rapporté chez nons.
Donnelly était mon amoillour ami et

mon excéuteur testamentaire. Quand il a
tué Donnelly, monfils, le prisannierétait
sobre,

A ce moment, le témoin"demande A co
qu'on lui permette de se retirer,car il est
indisposé,
Transquestionné par M. Curran.
Le prisonnier est âgé de 27 ans Sa

mère est morte en 1881, Quelque temps
avant sa mort, elle étrit faible d'esprit.
Dans ma propre famille, un de nies cou-
sins, uti prêtre, est devenu fou. Le pri-
sonnier à eu deux attaques pondant son
enfance. LI a-été à l'éculo jusqu'à Page
de 14 ans. Je l'ai alors pris au magasin
avee moi, J'ai été obligé de n’en séparer
de suite paroo qu'il me volnit. C'est le
seul enfant qui me reste. Les autres sont
morts. Le prisonnier vendait tout ce
qu'il pouvait, Unefuis il » vendu lo poble
e cuisine et souvent il volait mes bro.

telles, mes souliors, efinj'étais obligé de
mettré tout ce que j'avais, chez un voisin.
Une fois, il a vendu toutson lings ct &
été obligé de restor à ln maison pandant
environ doux années

C'était pour se procnrer de la boisson
qu’il vendait es habits. l! a déjà été
question de l'envoyer à l'asile de la Lon-
guo-Pointe. Je me suis apposé à cela,
Parce que ça cofltait cher ot que jo croyais
que ju pouvais en avoir soin. Vers le
commencement de juin dernier, il m'a4
domandé de l'envoyer à l'asile, mo disant
ue si jo ne faisais pus cela, H me le
eraitrappeler. Moi, je ne faisais pas at-
tention a ce qu’il disait, sachant qu’il
n’était pas toujours sain d'esprik +

. Le témoinici cite plusieurs exemples
desexcentricités du caractère du. prison:
nier.

SHANUE PE L’APRES-MIDE

John Watson, agent de police. Le 2b
juin quelqu'un est venu l’avertir que
Dobuelly vomit d’8tre nasnasing. 11 west
rendu de sults et le blossé lui à demandé
d'aller chercher le prêtre et le médecin,
Il u dit qu’il avait été blamd dans la mak:
ron de Kehoe, ** Je suis all§ alors, "
continua le témoin, ** A lu recherche de
Kehoe et je l'ai trouvé daus l'écurie. Il
m'a demandé pourquoiil était arrêté, En
stiant à la station il m'a dit que Donnelly
avait voulu l’empoisonner avec de Ves.
prit de vin afin d'avoir possession de In
propriété, ;

1! m'a dit que le revolver dontil s'était
scrui dtait duns Jo clitfonniet ches lui,
+ ris nous l'avons trouvé dans la onve de

ualson.” Lau4 16
Le témoin recünnaït lerevolver qua

von prentrecomme dient le mêmè ÀEipoisnOven, 30,RUES1-SACREMENT, MONTREAL 1or Oetobire,g
;

qu’il N'ENUPS dunt In cavecha le .
nier, a prin

  

    SECTORTION 1) JOMME DANGEREUX
ee ' — :

Un patiaiprévenu44 meurtrecoudauté
“ éGuatre mois d'empriscanement

Hier matin, pernii Jes prisonniers dopt
les noma ue trouvaient sur la liste de In
ovur-du Recorder à Montréal Bgurait ce-
jui d'œu des personnages les plus ou vue
du Grifintuwn,. Markin Doclan, qui n
déjà subi un procès pour meurtre devant
1a Cour d'Asaiscs, procès qui west, cepen-
dant, terminé pur un acquittement.

Mercredi, Doculan s'est présenté à la
orte del'hôtel de M. Ricard, rue Notre-
ame, coin de la rue MoCord. Comme

on ne voulut point lui ouvrir, il enfonça
la porte ; il était armé d'une longue paire
do ciseaux.
Un peu plus tard instinct du mal poue-

sait Doolan À d’autres excès ; il brisa un
filacre appartenant M. Joseph Ouimet ;
c'est alors que survint un homme de po-
lice qui empoigna non sans peine cet être
furieux et le conduisit au poste, après l'a-
voir dépouillé de ses ciseaux.
Doolane été condamné à 825 où quatre

mois d'emprisonnement.
Comme les spectateurs sort. at de la

selle d'audience, le constablu timmony,
à «ji Doolan à voulu dernièrewent faire
une pération avec un rezoir, s'adressant
su | re du prisonnier,lui dit :

a bien, il en pour quelque temps !
— lues sans doute heureux, entant

de.... répliqua le jeune homme,
Mal lui enprit, car le jeuns constablo

prit aussitôt la mouche, le saisit pur les
épaules et lo ropoüñssa dans l'hôtel-de-
ville, jusqu’à la loge du sergent, avec un
entrain et une rapidité, qui disait plus de
bien de la vigueur des muscles du cons-
table Timmony que de l'égalité do son
huweur. La justice que représente l'hom-
me de police, & besoin de culmo et do di-
gnité pour mériter le respect des hom-
mes ; l'emportement lui sied toujours
mal, même quand le droit est de son
côté.
A da loge du sergent, le nouveau pri-

sonnier prétendit se nommer John Duffy
ut n'avoir rien de cemmun avec Martin
Doolan. Onlo fouilla et un trouva dans
les poches de son pantalon, avec cinq
sous de cuivre, une douzaine de pièces de
fer blanc semblables, pour Ja forme:et la
grandeur, aux pièces de 10 et de b con-
tius, des pièces commo le trésorer do la
compaguie des chars urbaius en trouve
bien souvent dans les boîtes de ses con-
ducteurs de chars.

Duffy eubira aun procès aujourd'hui.
 

 

AU PENITENCIER DE SAINT-
VINCENT DE PAUL

Ce quo font des forgats blen connus

Une personne qui a visité le péniten-
cier nous communique les faits suivants
ausujet des détenus les plus en vue,

L'ex-détective Fahey est devenu un
boulanger très capable et ses galettes
chaudes sont très recherchées parles em-
ployés Pour un hommequi passé son
teinpa dans le pétrin, il s'en retire à mèr-
veille,
Jacobs, le meurtrier de Caughnawaga,

travaille avec l’ex-détective Naegelé, dans
le département des menuisiers. Celui-ci
paraît bien malade et on duit présenter
une requête pour le faire libérer pour
cause de mauvnise santé,

Parent, l'ex-caissier de lu bunque Ho-
cheluga, paraît jouir d'une bonne santé
et dit qu’il n’a pas à so plaindre de la wn.
Mière dont onle traito, excepté qu'on no
lui donne pas de liberté,
Le pauvre Pitcher, de Providence, fait

pitié. Pendant son procès il n’a jamais
pensé un fustunt qu'il serait envoyé au
bagne. T1 s'aporçoit maintenant qu'il se
trompait, Au lieu de ses habits & la mode,
il à endossé lu livrée jaune et noire. On
l'avait mis d'abord à casser de la pierre
mais ça l'A rendu complètement fou. 1]
est enfermé à l'infirmerie où il se croit
eu pique-ninne,

rem

Nouvelles des Cantons de l’Est
Sherbrahke, — On nous informe que

Donald Morrisson a choisi le licu de sen
hivernement, qui n’est connu que de hui
seul et d’un ami sûr. En attendant 3!
asse In plus grande partie de son temps

À Stornanray di ila une tante. Presque
tous les jours il est vu à l'hôtel de l'en-
droit, Avis à Ia police !

—Mardi soir, à Coaticook, le grand
connétable Moe à arrêté George H. Allen,
ci-devant du canton Shipton, et Algie L.
Worthern, sa méuagbre, rendue à Cuati-
co’ depuis une couple de semaine, pour
le meurtre de Lily Powell.  Dauville, le
juillet dernier. Laplaint. n été faite par
M. N. E. Woodward, agent de commerce
et un mandat lancé contre les deux accu-
sés par M. G. E. Rioux, magistrat de
district, Allen était arrivé ici daus la ma-
tinée et avait pris le train de 11.39 brs.
pour Conticook, Les deux accusée ont éqé
arrêtés à ln gare de Couticook, al. + qu'ils
attendaient le train du soir allant vers les
Etats, Unis. Mercredi matin, ils ont com-
paru devent M. Rioux et il ÿ a eu ajour-
nement À huitaine.

Samedi dernier, tout le monda par-
Init de la reddition de Rémi Lamontagne,
frère de Léda, accusé du meurtre de son
benu-frère, Napoléon Michel. En effet, il
venait d'arriver en ville, encompagnie de
son beau-frère Joau Grimard, de Wolfes-
town, chez qui avait eu liou l'affaire de
l'homme masqué, le dimanche précédent,
ll s'estlivré au coroner Woodward, qui
l'a envoyé en prisons Dans lo cours de la
juurnée, le grand connétable Mos a exé-
cuté le mandat (Bench acarrant) qu'il
avait contre Jui. Ainai, il est maintenant
écroué en attendant sou procès, le ler
mars prochain. On trouve cette affaire
bien singulière et on so domande si Gri-
mard va toucherla récompense de 81000
offerte pour la capture do l'aceusé.

Farnham.—Un bion pénible accident
est arrivé le 18 ootobre dernier au mou-
lin à carder de Farnham. Un. des fils de
M. Guillet, propriétairo, à peine âgé de
9 ans, alla chorcher son père au moulin
vers les 5 houros de l'après-midi. En
passant près d'une roue,l'enfant fut pris
par unie courrote en Mouvement qui l'en-
‘tratha violemment au pinfond, lui défon-
çaæt Je crâne et causant-une mort pres-
queinstantanée. ;

Progrès
Len pianos Heinteman ont fait’ réelle-

ment leur introduction dansle public
uébecois toutes les semaines la maison

Gervais ct Hudon, 218 vue St. Joseph,
St, Roch, recuit un lot considérable de
ces planus et susei des nouveaux pianos
de Wm, Bell et Cie, et Dominion,
La maison Gervais et Hudon est nussi

remarquée pour le nombre considérable
d'harmoniame de Wns, Bell et Cie, et
Dominion qu’elle vend par année. Le
conmerce du catte Maison est très consi-
-dérable at les articles qu’elle. vend sont.

public en général. Chaquearticle est gu-
ranti pour six aus.

. Ne §: commer ond dvi 8bSut = c'est
oi nous otrons arjvente’ 73 Vox

de paires do bas de laine pour femmes ot
enfautsà raison de 25 cents et ploa F
X. Lepage, rue de la Couronne,

“ visesatfabaist
: Chemise «laine à devant broié,pour hommes, valant 81.50, vessluas 90. ots,
ches F. X. Lepage, Tue de la Courunne,

L'ÉVÉNEMENT .

 

recherchés jar tous les professeurs et le |
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“ POUR VOS —

PARDESSUS
D'AUTOMNE ET D'HIVER

Nouvautés d'étoffes dans

les derniers Goûts

Tailleurs de premiere

classe, responsables,

attachés à l’etablisse-

ment,

yndicat Æ
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207 RUE ST-JOSEPH
(Vis-à-vis le Couvent)

ST -ROCH

 

 

Comprenant limpériance d'avoir nre cou-
naissance comp
de notre comn
cours drtà eu

Les lev plus celebs
A. Hucklin, l'a reçu de ce grand apdcialisin
un certificat qdf attesté de ses connalsannices
et nous somimes maintenant prèts à satisfnire
Aux cas les plus difficiire. Nous avons das op
ticofnatres Spencer instruments scientifiques
et pratiques ponr connaître tons les défaula
d'obtigues de 1 œil et déterminer lea tentilles
nécessaires pour les corriger,
Comme nous nous servons de cet instrument

pour nquater lunettes et pincéntr, nous pou.

 

  
et ahauiues de cutte Mgne
M.S amas conivi un

 

   
few avyi

tontes les classes.
Cet fnatrument mesure chaque di} séparé-

ncat, C'est Ia méthnde unique donb tous les
ocetlistes s'accordent reconnaitre le inérite,

D'après notre expérience on rencontre son.
vent des personnes ayant des Jeux d'ou dexre
de force inégal; cela nécesaile, il VA sans dire,
des verres d'hu pouvoir différent pour chaque
œil} qui, placés dans les montantsdo In Innette,
dodneront une vision noruslo diatintie.
Les personnes qui ont en de In peine & se pro-

eurer des lunotres qui lear afllent bien, sont
cordialement invités il venir se renselgner pac
ellosméntes sur jes merftes de cet instrument.
Eunettes ol pincenez de tous les degrés tou-

jours en tnain;

P. E. POULIN & CIE
~B rotrrns Er OrriciEss —

40. RUE -E LA FABRIQUE
10 octobre, —1_…s

Pour nos Clients
UNE BONNE AUBAINE
Nous avons enfin terminé l'installation

de nos marchandises d'autonine et d'hiver
et nous pouvons dire à notre nombreuse
clientèle que rien ne mangue à l'assorti-
ment dans Jes grandes lignes de marchan-
dises comme dans Tes moindres détails
génétalement usités Ayant dès le début,
placé notre commerce sous l'égide de ln
franchise et de l'équité, nous avons réus-
si, grace iin Providence à faire de la
Maison Blanche, une des maisous Jes
plus populaires de la ville,
Nous sommes heureux de dunner au

public quelques informations sur les dif-
férentes Marchandises que nous sacrif-
rons d'ici au ler Janvier,
SBerges noires françaises.
Serges noires anglhises,
Serzes do coulanrs
Patrons do 2} vgs. spécialement pour
pañtalons.

Patrons de TvEu, de twocd pour costumes
Drap de fantaisio pour pardeesus,

NOS JORS
Étofros à robes réduits À 1e ots

 

Bas on laine depuis 10 0 ;
Chapenux pour dames en feutre, à 30 ote,
160 doz. do sorviettes de 15 ots pour 8 cts.
Un grand lot de pelloterie, telle que cas.
ques ot manchons.

Manteaux et pardessus provenant de
faillites, lesquels seront vendus à des
sacrifices révis,

Venez, voyez ef juges

123, RUE ST. JOSEPH

P, C. DAUTEUIL
FPROPRATAIRES

SSTZASTHME - POUDRE CLÉRY— te ven pertiote

LRALLER
STYDICATà QUEBEU

: Fro be aerlise :
se Ven York, te be Chios,

Vons garantir sutistachion & nos pratiques do!

Étoffes à manteaux. double largeur à $1. |

La Maison Blanche!

    

  

108Amis
Ville et de la Campagne

Heureuse Nouvelle

CONTINUATION de la VENTE de l'INNBISE

Fonds de
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il y a foule tous

les jours

Nous devons des remerciements

au public pour l'encourage-
ment reçu jusqu'aujour-

d'hui ; le succès a été

au-delà de ce que
nous avions

espéré.

Il faut dire

aussi que le pu-
blic est satisfait, les

marchandises sont des

plus nouvelles et des meil-
leures valeurs et sont vendues à

MOITIÉ PRIX.

Les chars sont payés aller et retour
pour les Gens dela Campagne

ED. N. BLAIS& Cie
Rue de

à Couronne
“ ST-ROOH

Coin du Marché :

Jacques-Cartier

 

 

[Galerie Photographique

  

  

-H.ROY.
74= RUE ST. JOSEPH={4

—(Bloo Belterive)-- —- ;
- “is

L'édificedans eguelseLrouveptdepuis pias
sieurs années les galories photogréphiques de
‘M. M. Roy ayant été presque céthpéterhènt re
construit et érrandi, osla 1df à permis de frire
àaon établissement des amséligrations i la
mettent au premier rang. L'atelierrota
et varfaltement décors ; les salons x - pa.
cleux et bien meublés ; les clients sox Tine
avec courtbisis of toutes les attentioy . mssle
bles ; enfin an porto laplus grande ativ..ibn à
la pose des clients, et les portraits de toutes
sortes sont faits avec goût et une ressemblance
parfaite. ’
}@ public est respectueugement invité à v

sitor cel elegant simblissement de photogra.
phie, qui porte partout Ye cachet'du bon goût,
et dontles prix sont cependanttrès accessibles
à Lout le monde,
Format Cabinet, nouvgau genre, procédé sec
£2.00)a douzaine,

Format Pauneau Nobiy, $3.00 la douzaine,
Format Cartes de visitca choisies, 1.00 la dogs
mine,

Sur Zine, nouveau procédé: 4 pour Weta,

Vezina & Fraser
BLOC HAMEL

68, RUE SOUS - LE - FORT
——m—_

@Nous avons tonjours en mains Un K8Sors
timent complet detweeds canadiens, ane
&lais et écossais, draps Noirs, serges ot
cachemir. ete.,etc
Le départomentest sous le contrôle dedoux ARTISTES TAILLEURS.

 

AUSSI:
Cachenirs, mérinos. draps de Paris,

étoffus & robes de tous Senres,çrôpes fran-
cals ot anglais, ontoucas varasols, gauts
de kid, sotes gros Erains, aattus, notes
moiréos,

—————

UN SEUL PRIX

PHOTOGRAPHIE
La Philadelphie Photo. Co,ayant vondu àM. Jos. Beaudry, No. 10S, rus at. Georges,Côte d’Abrabain, tons n qu’ls ontont fait dans Québec et mes environs, cedernier a le pinisir d'annoncer an public en gé-néval qu'il est prèt à leur faire dés copies deves negatils AUX mêrues conditions que ia Phi-

laiteiphte Photo, Go,
Toutes personnes qui ne seruient pas satafaites des portraits qu'ils ont eus pourraleugs'adresserà M. Deaudry y(pourra les repren-

dre avec pins de précision, vu Qu'il à enmain tous les instruments nécussaires
sortes d'ouvrages, tels que pour vus extérieursde bâtiesa,et d'intérieur de magasins ee de ree
sidence privéo, ete. pte,

SPCIALITE

Groupe. Photographie d'enfants, Copie
agraudie, finie au crayon, été,

Ne päz oublier l'atelier photographique

Jos, BEaupRy,
No. 108, rue St. Georges,

Maisons à vendre
mes

Très bon poste pour commerces
Une nusfson ya brique à trois étages, situésÀ st, Roch, eu face du nurhe facques-Carties

coin des rues de ln Cone “rt dan Rol, I&premiers partie ee.uy sin pouvant
être GGUUpS par diver ~c ut Comets
ce ut les deax autres partieavg tn au
be logement privé. caluposé de huit char
avec toutes les ameliorations nouvelles qui
font une résidence de première clsase, aveu
water-closet. bain. reservoir of le tout biennl. Aussi. une maison en pierre, & 2 axed
facade granite propre au conmorce et pouva
faire une tras honne résidence privee, située à
Ecauport à trois milles sde In ville, et près de
la station du chemin de fec Muontinorent
Charlevoix. Ta
S'adrosser À

pour ces

 

JR PARENT,
170, rue du Roi, 3t-Bool

LOUIS LECLERC, notaire,
215, tue St-Juseph, St-Rock

Oh

24 sept. —~n 0.

COUPE D'AUTONNE
Encouragé par je succes des affaires de ia

derniére saison, nous avons voulu, dans le
choix de notre assortment d'automne, sure
passer tous les efforts nutérieurs pour satis
faire In goat du public,
Notre assortiment de Beanery, Naps, Mal

tous, d’étoifes à pardesans, dans tous les nous.
veaux patrons, dtoffes Cheviot pour habllles
ments, pour pantælous et autres articies de
premier goût, Re conipose des meilleurs Choix
en iaine gue lun pulsse trouver sur leswane
chés europecna,

£5 Une Visite est sollicitée,

Bas prix!

Coupe et Confection parfaites t

W. VINCENT
RUE DE LA FABRIQUE.

Antomne-1888-Automne

J. EMILE CARON
MAKCHAND- TAILLEUR

© —Basse-Villg
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Lo Dévartoment Ace modes est sous ja survel
lance personhelle du parron del'établibseident,

Drap de Pilote, toutes nuances. =°°
Drap de Mouton, toutes nuances. ~~

Drap de Castor, toutes nuances
Melton, tontes nuancés,

Irish Freïze, toutes nuances,
Nouveau Cheviot tontes nuances,

Tweed Francais,
"Tweed Anglais,

Tweed Ecossais, .© ‘Tweed Oanadien, ete,

Vêtements de Dessoris
pour Hommes ot Enfants,

-Masufaeturés ae iaines Anglaises;Bees
saison ot Canadiennes, penses

| Nos. 8:11, rue Notre-Dameet
37, ruc Sous-le-Fort

  

It oan be given |u à cup of coffre qr
à kuowl oftheperson taking It; ia

Sir Sram: TapaLemes)other
; Mestoilé rocksn events *
2 wd 1a avery i & pe:

we {tn
en; nai
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>! à l'encan par Jacques à Ola

’ bemoar A.J, Masham& Cis,

La Cie de claques Granby. a

Vonte par encan,—Le. Leclerc - .

Bociéte bicuvelliante des Ouvriers de Navires

de Québec.

À lover.LL N. Hénault

Horloges en nicket.—G.Seifet

Demande—Capt. Déchène.

Demande,

BXTRA
L'Union libérale constate que ses alliés

les natiomaux ont une tendance à deve-

nir plugcourtois.

Unsingulier compliment!

 

 

 

Une dépêche du Star dit qu'il est géné-

ralement entendu que le colonel J. B.

Foreyth sera nommésénateur pourla di-

“ vision des Laurentides, en remplacement

de feu l'honorable M. Ross.

L'ELECTION DE MEGANTIC

Le Progrès de l'Est, organe national,

écrit ce qui suit sur la candidature du

colonel Rhodes à Mégantic.

Jl est rumeur dansles cercles politiques

que le Dr Thompeon, le candidat natio-

nal dans Mégantic, se rutirerait et que le

Ît.-col. Rhodes se présenterait à sa place.

On ne connait pas ici les intentions de

M. Mercier, muis ce qui est certain, c'est

qu'il sera très difficile pour le gouverne-
ment d'élire un outsider, d'autantplus
que le Dr Thompson, qui a été choisi uta-
®.mement par le parti, est très populaire
ct est à peu près le seul homme qui ait
des chauces de succès,

 

Etudiants blessés

Toronto, 3.—La parade des étuliants
en médecine s'est fort mal terminée.
Après la parade, comme les étudiants re-

gagnaient leurs quartiers, ils s'arréterent
en face de la résidence du Dr MeCully et
se mirent à le huer. Le Dr McCully ou-
rit une fenêtre et s'y montra un revolver
à la main.
Les étudiants, furieux, commencerent

à lancer des briques et des pierres, ce
que voyant le Dr McCully, fit feu à plus
d'une reprise dansla foule |
Harry Oldright, fils du Dr Oldright. a

été atteint à la jambe et deux ou trois
autres étudiants ont été légérement bles-
sés Le jeune Oldright {ut trausporté à
la résidence de son père. ll est bien.
Le Dr Oldright a traduit le Dr McCully
devant le magistrat de police.

L'affaire a créé beaucoup d’excitation.

  

Un employé infidèle

Hambourg, 3.—Unindividu du nmin du
nom de Shruder, ancien employé auxil-
lisire à la poste de Berlin, a été arrêté ici.
It est prévenu d'avoir volé récemment
dans les bureaux de poste un sac renfer-
imant des matières postales. 1] a été daus
une banque au moment où il essayait de
toucher des coupons. Unde ces compli-
ces à été arrêté ensuite dans un hôtel.

 

EN ALLEMAGNE
, Les femmes allemandes se réunissent

pour fonderune société,

Berlin, 3.—Une curieuse réunion a eu
lieu ces jours derniers. Des femines s’é-
taient réunies pour étudier et discuter lcs
muyens a suivre en vue de fonder une
société de secours aux mualheureuses de
tuutes catégories sortant de l'hôpital, La
réunion a (commencé au milieu d’un va-
carme épouvantable. Tout le monde
voulait parler à la fois : orcriait, on s'ir-
sultait ; ¢’était un spectacle vraiment re.
jouissant.
Comme toujours la pulice était là, n0-

tant minutieusement les propus sortant
de toutes les bouches écumantes. A un
moment donué, uu ouvrier d'une trentai-
ne d'anvées ayant parlé de fonder des
sociétés pour ‘* combattre énergiquement
la maudite façon avec laquelle on a trai-
té, jusqu'ici, l'infortune daus ce pays”
la réunion fut dissoute sur-le-champ.

emay

ADHESION FORCE
Louis II de Bavière ne donne pas son as-

sentiment a la fondaticn de l'empire
allemand

Munich, 3.—Le Vaterland raconte. a
propos des mémoires de Frédéric II.
que Je roi Louis 11 de Bavière n’était nul-
lement décidé, en 1870, À donner son ne-
sentiment à la fundation de l'empire alle-
mand.
Ne sachant que faire. il s'aûressa d'a-

bord à l'empereur d'autriche, puis à la
cour de Russie, puur leur demander con-
seil Des deux côtés il ne reçut qu’une ré-
pouse évasive. Eunfin, il it venir son 1pi-
nistre de la guerre et lui demanda n'il
pouvait compter sur son armée. Le mi-
nistre répondit qu’il ne pouvait rien ga-
rantir,
Ce n’est qu'après ces tentatives que le

. roi Louis se résolut à écrire la luttre
| d'adhésion, dont le texte avait été rédigé

à Versailles.
{ ————teren

Ilommage a Mgr Bégin
La présentation de l'adresse des ci-

toyens à Mur Bégin, aura lieu à quatre
heures demain l'après-midi, à l'Ecole
Normale Laval. On se réunira à l'Insti-
tut Canadien. Les citoyens se feront un
devoir, nuus l'espérons, d'être aussi nom-
breax que potsible. :

Le lièvre

La chasse aux lidvres est maintenant
ise depuis le ler novembre, Les an-

cieus diseut que ce gibier ne sers pus en
grande abondance cette année. Cette ra-
reté, ajoute-t-on, nnnoncerait un hiver

X et pas trop neigeux.

Contestation de Québec-Oucst

i" Le procès en contestation de l'élection
“ locale de Québec-Ouest à été de nouveau

appelé-hier matin, mais remis au 25 du
courant sur motiva faite par l'avocat du
demandeur.

 

‘
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L'ambulance
Le débat qui a été soulevé à la dernière

* wésnce du Conseil-de-Ville par M. Ga-
gon, au sujet d'un service d'nmbulauce,
a eu un très bon effet. La voiture que le
oomité de santé avait achetée il y & trois
ans et qui était remivée à la Morgue de-
Jula.cs temps-là, n'ayant servi que deux

" fois, à été conduite ce matiti au poste
; central des pompiers, rue Ste-Ursule.
i Aves quelques réparations et en élargis-
tant rtière, cette voiture sera très
convenable. Il n’y a plus qu’à donner des

Ordres pour qu’en cas d'accident quelque
part on n'ait qu'à téléphoner aux pom-

    
  

- igrequi yattbleront un de Jeurs chevaux
*@& éé-rendront à l'endruit indiqué.

as — 7

YoEnquéte de coroner
Ax 18 coroner Bellon eng.te matin
8 # une eriquêté eur corps de
mdeagéde 70 ans, qui n° été
trouvé mort hier matio à l'hôtel Wagner,

+ au Poinis, gt,
CE] ; sa déposition le Dr Lebci. uia

: “Âait l'autopuie, à dit que In mort tt due
»#1a congestion des poumons causée pai
+iexcèsalocoliques,etVinsaition,

  

  

  
t

 

quence. -
« Cot hommo avait travaillé tout l'été à
1a Citadelle, et il se retirait chez des pa-
rents, mais lorsqu'il se livrait à la débau-
che, il errait partout,

pnt Accident fatal we
Cé matin,on à trouvé au fond de l'im-

Monse tæauchée pratiquée dans ls: rue
Saint-André pour construire’ un’ grand
égout collecteur, le cadavre d’un vieillard
de 72 ans nommé Jobn Kane et demeu-
rant rue Champlain, Le défunt était em-
ployé conime gurdien de nuit par l'entre-
preneur de ces travaux M. Martin Con.
nelly, et il est sans doute tombé acciden-
tellement la nuit dernière dans l’excava-
tion, où il s’est assommé d'abord sur les
parois de roc, et a ensuite été asphyxié
dans l’eau, M était natif d'Irlande. Le
corps a été transporté au dumicile du dé-
funt, où M. le curoner Belleau tieudra
uno enquête lundi matin.

.

Bénédictiond'une éalise
C'est mardi matin à neuf heures, que

Son Eminence le cardinal Taschereau bé-
nira l'église et les cloches de l'hospice St-
Joseph de la Délivrance, à St-David de
Lauberivière. La céremunie sera gran-
divse.

Mortsubite

Co matin, la femme d'un journalier
nommé Benjamin Dionue et domicilié
rue Lachevre!:ère, a été trouvés morte
dans son Lt. La défunte, née Agues Tar-
dif et dgée de 61 uns, était en pariuite
santé hier encure. Cette fanulle viont de
Kamouraska.
Cne enquête de coroner a eu lieu cet

apris midi,

Cliez lesi¥rsulines

Una célébré aujourd’hui aux Ursulines
la fête de la supérieure, Mere St.George.
À cette occasion, ily a eu présentation
d'adresse, chynt et musique suivis d'un
demi congé. Lundi il y aura grand congé.

Librairie Montmorency-Laval

Nous regrettons d'annoncer su public
qu'un retard imprévu dans l'importation
de nus marchandises, nous met dans la
stricte obligation de remettre à quelques
jours l'ouverture de notre établissement.
Avis préalable en sera donué.
Nous uffrons à des conditions faciles le

loyer du magnitique logement sudessus
de notre magusin, ainsi que nos Vastes
caves pour hangarage.

Prunear & Kirovac
Librairies

28 rue de la Fabrique.

Ressuscitée

On rapporte que la blanchisseuse de
St. Ambroise do la Jeune-Lorette que les
journaux ont fait mourir il y à quelques
jours des suites d’unaccident de voitures,
se porte aujourd'hui comme un charnie,
ce dont nous la félicitons bsaucuup ninsi
que son mari, M, Milhomme.

Les canards son en buissu.

Grande vente de modes

Les dames sont prides de ne pas ou-
blier que l'élégant fonds de commerce de
feu Mme P. C. De Beaumont, moadiste,
283% rue St-Juseph, sera vendu à partir
de ce soir ct la semaine prochaine, en lots
séparés dont les modistes devraient faire
leur profit.

La foire aux chevaux

La foire aux chevaux a eu lieu hier, au
Palais, où une animation extraordinaire
a régné tuuto la journée. Cet événement
si impatiemment attendu par une certaine
classe d'hommes, à attiré au marché du
Palais un grand nombre de personnes et
surtout beaucoup de badauds et de caine-
lots où peddlars,
1 était vraiment comique de “voir ces

vieux chevaux de toute couleur, efflan-
qués, les uns surchargés de quatre lustres,
la mine renfrognée, la tête basse et sem-
Llsnt avoir fait le sacritieu de la vie : les
autres, malgré leur grand âge, couservant
un certain air de jeunesse et vous lançant
ancure avec agileté une ruade vraiment
digne d’un cheval dans toute In vigueur
de l’âge ; d'autres, jeunes encore, mis

portaut dans tout leur être l'empreinte
d une vieillesse prématurée cau:é: per la
mauvaise fortune ou leur mauvaise étuile
qui les avaient fait toraber en de cruellee
mains,

Il y avait donc là des chevaux de tout
Âge et de tout prix : haridelles de deux,
cinq et dix piastres, les unes vendues rubis
sur l'ongle, d'autres troquées pour de
vieilles smontres dont étaient abondam.
ment pourvus les camelots, échangées de
nouveau, revendues, rachetées et passant
uelquefuis entre les mains du méine

Bomine trois vu quatre fuis.
C'est dire queles maquignons s’en sont

donnés à cœur-joie et out passé une agrés-
ble journéo. 11 fallait les entendre vanter
leur marchandise et engager les acheteurs
a faire de suite sur place l’épreuve d'une
Tosse quelconque. !l ae passait alors unc ço
médico vraiment navrante. La pauvre
bête, dont les os perçaient presquela peau
et qui semblait n’avuir mangé touts sa
vie que des cercles de quart, était attelée
à un véhicule sans nom, et houspillée
par quelques bons coups de fouet qui zé-
braient sa peau elle prenait courageuse-
ment son élan, battant le pavé des quatre
pieds à la fois, ut vaineue par cet effort
auprème, clle s'arrêtait cuurt et flageuluit
sur ses jambes.
L'un de ces chevaux s'est vendu 75

sons, soit le prix de la peau et des fera.
Cependant il s’y est fuit d'assez bons

échanges et plusieurs cultivateurs en ont
profits pour se procurer de vieux che-
vaux, afin de fuire leurs labours,

Enville
L'un des quatre agents de la pnlice

provinciale qui sunt à la recherche du
meurtrier Morrison, l'agent Sommer-
ville, est en permission à Québec pour
quelques jours. Jl dit que ses camarades
soit assez bien, excepté le sergent Har-
pe, que les svucis empêchent de manger
et de dormir.

> — .

M. Herbert Spencer
Dans son ouvrage sur l'éducation attire
l'attention sur le fait que la première
chose pour les sauvages est de se décorer;
et M. Gladstone, dune son discours aux
potiors {du Staffordshire, [démontra que
'urt dans la manufacture, sans compter
son utilité, a une valeur commerciale, En
effet, tout ce qui donne up plaisir pur et
cunvenable à une lauto Valeur sur le
marché. Par exemple, dans le musique
une Patti, dans la peinture un Doré, dans
la tuanufacture un Worth. Lo gérant de
la compagnie de caoutchouc Granby, tout
en comprenaut que dans un pays comme
le Canada, vii le temps change si fréquem-
ment et d'une tuanière si prononcée, le
caractère fde durée dans ln fabrication
doit recevoir la principale attention, fait
néanmoins tous ses efforts pour donner
un caractère artistique jau fini de leurs
produits, Les claques Granby plairont
donc k la-fois au père dé famille comme 

porte des maisons de débau.
ASR

  

de la rye
chmond, à été condamné « 3d d’amen-

de ob aux frais où à quiure jourede prison,

Cour de Police -
Un jeune garçon nommé John Glenn

et âgé de 14 ans, à été condamit6 à deux
ans d'école de réforme, pour avoir dérobé
une pièce de 25 sous à un cultivateur de
t-Agapit où il est resté quelques jours.

Petit malheureux est arrivé d'Angle-
terre à l'âgede six ans, et il a demeuré
un peu fyreout, n'ayant persoune pour
l'élever. Il à passé trois ans à l'école d'in-
dustrie de Lévis, ot aujourd’hui il a com-
plètement oublié sa langue maternelle
pour ne parler que le français,

1l a avoué gun larcin, _
; À trois heures cet après-midi, le mons-
tre qui a brutalement battu sa vicille
tnère, lui noircissant la figure à coups de
puing, à comparu devant Son Hon-
neur le juge Chuuveau, ‘qui Jui a
administré le maximum de la peine dans
les cas d'assaut simple, soit deux mois de
prison aux travaux forcés.
Ce vaurien, dont nous taisons le nom

pour ne pas accroître la douleur de sus
respectables parents, a en outre reçu du
tribunal une semonce qui lui fera peut-
être du bien.

Concoursd'artillerie

Nous extrayons les chiffres suivants du
rapport du durnier concours d'artillerie
publié par la Canadian Militia Gazette :

Batterie de campanne de Québec, Major
Crawford Lindsey

Maximum, Points gagnés

Mabillements of
fourniment.. . 12 11

Canons, atflts ct
équipements 16 16

Chevaux........ 12 y
Harnais et har-
nachement…. 15

Défilé......... J
2

p
u
i

< — [5
5]

nons......... 1
3
o
w

t
s

<
r

Discipline et dé-
tails de campe-
ment........ 12 10

Manwœuvres..... 16
Réponses aux

questions par
les officiers...

Réponses aux
questions par
les sous-ofli-
clers......... 04

40

0d

Malgré que le tir de la vatterie n'ait
été que passable, cependant le bombar-
dier Bérubé à remporté le premier prix
dans le concours avec les autres batteries
du Canada, et le sergent-major Bertrand
u aussi remporté un prix.

Artillerie de garnison. —Batterie No. © de
Queber, capt. Boulanger. Batterie No. 1
de Lécis, capt. Martineau. Batterie No.
2 de Levis, cupt. Vien.

18 ~~ fn

ge 2 ¢
Maximum 25 #2 27

Habillements et
fourniment.... 0 4 4

Manœuvre et tir 10 8 = 7
Exercice de com-

gnie..........
Exercice ducanon,
par détachement

Discipline et éco-

10 7 7 6

40 Ivor 21

nomie interne. 5 5 5 5
Réponses des offi-

cers... ........ 3 22 19
Réponsesdessous-

vfficiers....... 48 a 54 18

Total. ..... 104 108 82

22 batteries concouraient, et lu meil-
leure à conservé 135 points.

Le caractère d'honneur et d'intégrité
de l'administration de la compagnie de la
Loterie de l'Etat de la Louisiane est
maintenant parfaitement établi dans le
pays entier. Tous ceux qui connaissent
quelque chose savent que les tirages de
la compagnie sont faits avec la plus
grande équité et que tous les prix sont
payéa entièrement ct promptement. Des
milliers de personnes sont prêtes à certi-
fier l'exactitude de cela,

Le Catéchisme des provinces cc-
clésiustiques de Québec,

Montréal ct Ottawa

Ce catéchisme, publié avec I'approba-
tion des archevêques et évêques de ces
provinces, est le seul autorisé etil devion-
dra vbligatoire au ler janvier 1889,

Il se vend à l'archevêché de Québec,
en gros au prix de huit centins l’exem-
plaire et argent comptant. Eudétail il ne
pourra être vendu pour plus de dix cen-
tins l'exemplaire.

Avis aux entrepreneurs, meni.

siers, etc
On trouvera en s'adressant à la phar-

macie Brunet & Cie., 139, rue St-Joseph,
à vendre à prix réduits, vingt-cing julou.
&ies, ainsi que les boiseries et menuiseries
da J'intérieur de la maison située au cuin
des rues St-Juseph et de Ja Chapelle.

Pharmacie Brunet & Cie.

Tue bonne occasion

La maison Brunet Laurent et Cie, en-
seigne de In Feuille d'Erable, offre cette
semaine 200 coupons de tweeds de pre-
mitre qualité au quart de leur valeur.
Feuille de modes pour robes donnée gra-
tis, —n.0.

Une pharmacie

“ Que tout le monde connaît. Elle est
situés aux numéros 139 et 141 rue St-
Joseph, porte vuisine du bloc Laliberté,
Pharmacie Brunet et cie,

Pour vos achats en gros de papiers et
enveloppes de toutes sortes, s'il vous plait,
visitez ma librairie avant d'acheter ail-
leurs ; car je défio la compétition pour
vendre à meilleur marché, en tenant
comple de la qualité. A. O. Raymond,
libraire importateur, 46 rue de la Fabri-
que, Québec. :

Mères!
Le Castoria est recommandé par les

médecins pour la dentition des enfants.
C'est une préparation puremeut végétale,
et les ingrédients qui y entrent sont pu-
bliés autour de chaque byuteille. M est
agréable au goût et absolumentinolfensif.
Il fait disparaître ka conatipntion, régula-
rise les intestins, calme les douleurs, gué-
rit la diarrliéo et les coliques venteuses,
chasse Ia fièrre, détruit les vera at empô-
che les convulsions, flatte l'enfant et lui
donne un sommeil rafraichissant eb natu-
rel. Cratoria cat la panacée des enfants—
l'ami des mères, 3D doses, 35 cts.

EAU DE MONTMAGNY
Cette ean est regardée par les plus célédbres

analystes commet una des maiileures de son
espéce, La présence très accontuéedu Lithium
lol donne une grande valeur, parce que ce
métal est un spécifique prérf + contre la
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Greovx.—Le 9 du courant, est décé-:
dée Marie ZéphireGiroux, épouse de
Noé de la Salle de Sanschagrin, b l'âge
de 38 ans, ”

Elle sers inhumée lundi, le 5 du con.
Tant, à 8 heures. Le convoi funbbre quit-
tera In demeure, 124, coin des rics Ara-
#o.et Turgeon, à73 heures a. m., pour
86 rendreà l'église St, Roch et de là au
cimetière St, Charles.

Parents et amis sont priés d'y assister
sans autre invitation.

, Roy,—A St. Sauveur, le 2 courant à
l’âge de 70 ans, M. Charles Roy. Il sers
inhumé luudi matin à 84 heures. Le con-
vol quittern In maison mortunire No 48
rue Metcalf à 84 heures pour l'église et
de là au cimetière St, Sauvéur..
Parentsot umis sunb priés d'y assister

sans aute invitation,

_KANB,—Noyé fle 3 novembre, John
Kaue, âgé de 72 ans, natif du comté Kil-
kenuy, Irlande,
Ses funérailles auront lieu tundi, le 6,

à 2.30 heures p. m.
Le convoi partira de la maison mor-

tuaire, No 421, rue Champlain, pour l'é-
glise St-Patrick et de lk au cimetière.

Parents et amis ainsi quo les membres
de In Société Bienteillaute des Ouvriers de
Navires Section No 1, sont priés d'y as-
sister sans autre invitation.

Row.—Le 2 ducourant, à l’âge de 4
ans, Marie Antoinette Rebecca Carmel,
enfant binn-aimée de M. François Roy.
Elle sera inhumée dimanche après-

midi, & 4 heures.
Le convoi partira de la maison mor-

tuaire, N. 99 rue St-Valier,
Parents et amis sont priés d'y assister

sans autre invitation.

VEINA.—À Chicoutimi, le 23 octobre
dernier, est décédée Dame Marie Made-
Jeine Simpsou, épouse de Sieur François
Vézina, pilute rentier. Elle était âgée de
éSanset 8 muis.Ceux quiontété reçus dans
son intimité s6 souviendront toujours de
an douceur et de son bon cœur.

DECES |

 

 

Societe Bienveillante des Ouvriers de Navires
de Quebec

Section No. 5

 

Une assemblée xpécialo des membres de
£etto section aura lieu LUNDI SOIR, le CINQ
Novembre courant, au lfen ordinaire, 139 rue
Richardson, pour affaires ros importantes.
Par ordre du Président.

DELPHIS MARSAN,
J nov. 1858.1 Secrétai

A LOUER
N GRAND TERRAIN pouvant servir de
Cour À Bois situé dans un bon site pour

ge genre de commerce, coin des rues du Parc
ee ince Eduuard, vis-a-vis les moulins Pe-

AUSSI —

Un magnifique logement privé au No, 110
rue des Comraisssires,
À bonnes conditions. B'adresser à

; I. N. HENAULT,
No. 102 rue Dosfossés, St-Roch

3 nov. 183K~3f

Vente par Encan
N LOT D'EFFETS DE MENAGE cot di
vers articles dépendant de la succession

de feu PIERRE DUFPHESNE, 8 vendre

LUNDI, le 5 Novembre courant,
No#64, rue Demers. St-Sauveur.
La vente sera à DEUX heures précisea,

LS, LECLERC,
3 nov, 1888. —1f Notaire.

LE PROGRES COMMERCIAL
Quelques persounez sur qui le sort s'a-

cliarne, prétendent que le commerce
tend encore à diminuer dans la ville de
Québec comune s'il n’était pas déjà nasez
bas. Mais si nous voulions étudier la ques-
tion, nous trouverions facilement la raison
de ce relachement dans les affaires. Ce
qui manque, ce n'est pas tant les moyens
e faire du commerce, que les hom-

mues capables d'en faire. Ce qu'il faut ce
sont des hommes assez entreprenants et
assez actifs pour s'attaquer au sort et Jui
faire violence. Mais pour cela, ce nest
pas de travailler à se faire un capital
Ansai vite que possible, pour ensuite se
retirer et vivre tranquililemeut du revenu
sans aucune utilité pour son pays. Avant
tout, il faut que le marchand prennel'in-
térêt de l'acheteur, s'il veut le conserver
et tous deux travaillent de consert à l'a-
mélioration de leur pays en retirant un
bénéfice pratique. L'acheteur en se pro-
curant ces inarchancliees à des conditions
qui lui permettent d'arriver, et le mar-
chand en se formant une clientèle solide
et fidèle.

C'est ce qui à été parfaitement compris
au magasin nouveau de Myrand & Puv-
liot, 215, rue St-Jueeph où tous les jours
un voit apparaître des jobs nouveaux :
Job de flaneile grise à 12c, job de cami-
soles et cale¢uns tout laine à 456, job de
tweed tout laine à 30c, job d’étoffes à ro-
bes 4 100, job de Inine à tricoter & Ye.
Sous peu de jour, il-est attendu un grand
job de chalés noirs, tricotés, à un prix
qui surprendra mêtne les plus blasés. Un
lot prodigieux de couvertes de laina est
reçu dans le moment, à un prix vraiment
surprenant. ’

 

 

 

 

  

   
Celebres Lunettes

B.LAURANCE
* ont lcs meilleures pour son-
lager la vue, là Ou tous atitres
inoyens ont été sans succès.
Des certifients de toutes les

célébrités médicalesdu Canada
penvent étre vun dans tous lew
inagasins où on les yond, entre
autres,

De son Eminence le Cardinal
Taschereau

Mn. D. LAURANCE,
ai185$,

Monsieur,
Son Eminenco le Cardinal

E" Taschereau, Atfchevêque da
10 Québecm'exprime son désir de

. vous {aire connaitregua tes ln-
netirs qin vous Jul aver procurées aontde ln
micillenre qualité et mfenx appropriées à sa
vue que celios dont ello a fait usage jusqu'à ce
our
J'ai l'honneur d’étre votre détonéserviteur,

Z. BOLUUC, Pire,(Signé.) J BZ42,

Pronez gardeaux coutrefaçons Chaquopaire

 

Fluide de Bœuf Concentré
} DE LAWSON,

————

EMEILLEUR EXTRAIT DE BRUFpour
lesKnfantsct les Iovalides. Recommandé

par la Faculté, c
On certifie qu’il contient pius de qualités

nutritivesqu'avcun autre Extrait dv Bœuf eur
le puche, ‘ Jes Ph ; ‘1

» vente pnr tous Jes Pharmaociens ot Jes
rchands aEpicorios dé première classe,

XPREPARS PAR LA

FH“ HYGIENIC FOOD COMPANY,”
DeTORONTO.

énovembre 1887,— su“

Molasses de Trinidad
Attendues de jour en jour par le ‘ BÉATRICE"

  

  

| Far JACQUES & OIE
Vente à l'Encan de Fonds de Ca: roe

SrEEAEEoe
Lundi, 5 Novembre, & 10 hrs. AM.
Au mayasin de M. Augusfin Delisle, coin des

rues Et-Olivier eb Sutherland, fauboary
&t-Jean, Québec,

 

e
Olivier et Butborland, foubourg St-Jean de
vendre à lencan, LUNDI,S novembre, à 10 hrs,
À. AL, toute lu balance du codtenw dgson ma-
gasin consistant en: The, café, cmpois, bleu,
voudre à pâte, raisin, biscuits, chocolat, marl
nades, huile d'olive, hulle do castor, ossence,
seAux, balais, planches & laver. Aussi, les gar-
nitures du magnsdin, consistant eu : Bulango
de comptêir avec poldson cuivre cloche, canis-
tru à Lhé,quarts à boisson avec libel et chante-
plures,? bronx doe comptoir,pupitresriesures
otc. soucou pos, canistres à sirop et à l'huile de
eharbon, moulin à vafé et à épices, poispé à
bière, puéle à charban et uno quantité d'autres
effets,
Le Lout vendu absolument sans réserve et.

les citets livres inmédiatensnt après ja vente.
Vonto à 10 bra. du watin,

JACQUES & Cle
20 octobre. Aust,-Eucautours,

can de meubles de ménage par
Ea JACQUES & Cie sp

Mardi, 6 Novembre, a 11 hrs, AM
dla ci-devant résidence de feu sieur Robert

Founy (ancien moutin du CapRouge)

Nous avons réçu instruction de partis Inté-
ressés, de vendre à l’ancan à In résidence de
fuu sieur Robert Young, (ancien moulin du
Cap-Rougo), Mardi, le 6 Novembre & 10 hrs, du
matin,tout Je mobdiilor de In maison, cousistant
en 80fR ét chaises en noyer noir, couverts en
crin, table de evntre, gravures sidluboard, tale
à diner, chaîses eu bots, prélart, vaisseile ver.
retie ot coutellerie,couchettes, palllassel, cotn-
moede, chitfonnier. Set de toilette, lits de plu
mon, greillors, couver!ea, cou repledaot auntnes
‘otfetr da lingerie, Pasle doubles,pot es cham-
dre at de passage ct usttusiles du cuisine ot
autres effots.
Le tout vendu absolument sans réserve at

les effets livres immadintement aprés la vente.
V'onto à 10 Leures du matin.

JACQUES & Cle.

DEMANDES
N DEMANDE IMMEDIATEMENT UNE
BONNE SÉRVANTE.

S'adrosser au No. 33 rue St-Nicolas, Palais,
8 nov, 1888.—n.0.

EUX COMMIS d'expérience dans les har.
des faites, parlant ie français et l'anglafs

et pourant fournir de bonues recomthanda-
tions, Emploi constant.
S'adresser lundi rastin au

3Nov.—1f, No. 116, rue St.Joseph,

N BON COMPAGNON BARBIER trouve
ra de l'emploi en s'adressant chez

E. LAPOINTR,

No 6, rue Buade, HauteVille.

 

 

 

 

 

 

2 Nov.—2f,

OF NEMANDE immeédiatement de BONS
AGENTS,

S'adresser au burean dela Compagnie Sin-
£er, No, X3, rue St-Jean. Québec,
Woct—4f,

N DEMANDE PLUSIBURS FILLES pou
travailler à la reliure,

S'adresser à
EDOUARD LAROCHELLE,

Retieur,
28, Côte Ste-Famille, Haute- Ville.

21 oct.—gj.

On demande a Montréal

OUR UNE MAISON DE GROS, dans les
Pelleteries, un vendeur de leroclasse,pour

le magasin. On cxigo qu'il parle les deux
langues.

Adresser. avec référeuce et mentionnantsa-
laire demande,

P. O. B.335, Maptréal,
29 oct.31.

N DEMANDE UN COMMIS pour servic
dans tune épicerie.
S'udresser

No. 110, fue du Rol.

 

 

 

 

20 octobre.—n-o.

N DEMANDE UN COMMIS pour le com.
merce d'épiceric, Sachant l'anginis et le

français et pouvanifournir des reférences,
Adresser,

A.D. po. BOX 1108 Québec.
24 oct. -6;.

SITUATION DEMANDEE
TU N HOMME ayant plusieurs années d'expé-

rience dans le commerce demande une
situation dans une maison de gros come com-
mis voyageur, grande connaissance dans lu
Province de Quebec,
Adresse,

A. P. Boîte 36, St. toch, Québec.

—AVIS AUX MOULEURS —

E BONS MOULEURS A POELES ET
vaisseaux trouteront de l'emploi chez

CARRIER, LAINÉ & Cie.
FONDEURS ET FABRICANTS UE POÈLES,

Lévis
PQ

 

 

 

 

19 octobre. —1mi.
 

 

BEHAN BROS.

Département des Draps et
des Tweeds:

Tweeds Canadiens,Anglais et
Ecossais,
Tveeds de France et d'Irlande.

Serges ete,
Melton et drap de castor dou-
le foulé.
Draps de pilote bleus et noirs

drap moutonné.
Drap Président dans toutes Jes

ouleurs.
Draps à couvertes, (Irish Frei-

zen.
Notre assortiment ponr habillement

jet pour pardcesus d'hiver ne peut.
fsurpassé,

Babillements faits à ordre,
Façon ct fini garantis.

BEHAN BROS.
   
 

AVIS
MONSIEUR LE DOCTEUR CINQ MARS

Médecin-chirnrgien, commencera à tenir bu-
reau rue Collins, No. 6, luudi prochain, 8 cou-
st

Consultation gratuite de deux beures à qua-
tro beures p, ru.
Byécialités: Tocalogie, gynécologie et mala-

dies de la pean,

 

2 octatre.—Im.
 

Magasin demandé
On demande dn auite un magasin à Jouer

dens In rue Et-Junn. 5
S adresser, 216, même ruo, auSeme.

£ Nov.—2t,

À R. PRUNFAT &CIF
Bureau ct Quai. No. 90, rue

Dalhousie

Charbon soiznousement saseé, 1ivré &
domicile sans aucune charge extra

PRIXCOURANTDUMARCHE

— AUSSI —

Cimont do Portland, Cirmmeut Canaditén,
‘erre à feu, Diâtre frais

Briqueblanche.
Et Tuyaux de drainage d'Kco Tôtesuy ao Chominge vv TOF
5octobre-1m.

~HANUFACTUZE DEHARRAIS
81-83-85, Rue St-Paul, Québec

Les propriétaires de cet établissementont le
pléisir d'hunoncer qué vu les améliorations
tonsidérables faites à leur tranufactufo tis

it en position de remplir dans le plua court
élaitoutes les commandes gailent acront con-

fléen, Tls gardent touffurs en moin un assorti-
sment considérable ét chotsi de Harnais de ain:
et. Harnaie de vai! dunt ie gofit et lo fini no
Istegent auçua, coté désirer, :
“Aussi : Un benu Choix de grotots , fouets,

rouvertes à cheval, vailsss, porto-manteaux,

SOUCY &DUPERRÉ

  Melasses Brillantes et Epaîsrès
x deTrinidad

, * “En vénte chez .
aaW
thiotiene3ABADATURNER,
NEed GA ME Re Pe SRA

Ct CC fined pûtivante

4Pensctonsdu C er Jaune... :La vd'Acttft. ‘€ qu rr Cea wh ih ig

 

    | VENTEA LENCAN

Nous avons reçu instructionde M, Augustin{
De and epicler, coin des rues Sto |

© Par M, M. MAXITAM & Ole,"
GRANDE VENTEFINALE

A L'ENCHERE SANS RESERVE
Do magnifiques moubles modernes, ainsi
qu'une quantité
seconde malin,de services de tatiotte ot de
chambre points À la main, services en
argeut, horloges en markro, ;

117, RUE 8T-JEAN

MM, Maxham & Cie, désirant annoncer que
la voute flnalo à l'onchièro d'une consiguation
dos plus jolis ameublements du pa: leu
au No, 117 rue St-Jean. Cette colleetion 68 com-
pose des pins jolis modèles d'ameublements
de salon righemeur montés en sole broths, sole
écrue, pluthe du sol ut AUtros montures du
coût loplus bas jusqu'au plus clevé, Ameuble-
ments de chambres à coucher en chéne vérita-
ble, noyer noir, acajou ct serisier, avec magni-
fiques dessus en marbre, sidobonrds, pupitres
tournanis hveo castors, pupitre de dmners Da-
neanport, tables a écrirg-et de totletto, mugulfi.
ques tables & diner, do tous Jes prix, biblfot)is,
Quo en chério, miquidé en cuivre, uno grande
quantité do chaises longues, de camp, 4 disor,
en culr, ete, rideaux, rideaux tures et tapis de
tables, {trés riches), canapés de tout genre, elo.

SPROIALITE

Uamagnifique amoublement de chambre &
couchur on chènesolido antique, avec mantu-
roa on” cuivre antiqu juagnifique sidobonrd
avec miroir biyoté rond 34 regu le ler prix à
l'exposition do Fapouses :

ussi :- Une collection d'excellents montles
ct effets de sacondy main, Los marchandines
seront axposéesà partir de lundi matin. La
vento Sura lieu ’

MERCREDI, LE 7 NOVEMBRE
AU No, 117, RUE ST-JEAN

Personne ne devrait manquer d'aller voir
detto collection qui se compuse d'articles à lu
disposition detoutes les bourses, et l'expérian-
cede MM. Maxham & Cle, ost une garantie
que tout article mis A l'enchère sera Vendu
sans réserve,
Unoquantité d'excellents articles sora ven-

due a bas prix, Les terines de le vente setont
liréreuxquant nu credit, Kn exposition lundi,
Vente MERCREDL le 741.80,

À. J: MAXHAN & Cio, K cL C.

 

 

MHuitres ! Haitres !

   
EN CROS ET EN DETAIL.

Messieurs,
J'ai l'honneur da vous annoncer que je puis

fournir en fait d'huitres, tont. cé cuir ode
plus choisi en Fluitres N ulpecques et autres,
duefe fais venir directement des Bancs de

Et par conséquet J'aurai l'avant 3 .voir servir lo publie ase de pou
ù KTosel en détail, ot cc à +comSionet ve

à

des défiant toute

Dans l'espoir que vous me fav ¥DAtrahos orisezde votre

*  Jailbosneur d'être,
Votre ete. ste. 3.

Wi SAVARD, @
88, Kue Notre-Uame,

… Lasse-Ville.

 

PROPRIETES A VENDRE

Une maison en pierro, à 1 étages, située à la
Haute-Vilte, Itue Garnesn Nos, 42-44,
Une maison sn brignes, ? étages et toit fran-

ens, situde rue d’Aiguilion, Nos, 11, 143, 145,
te

 

Une maison en briques, 2 ¢tagns et tolt (ran-
çais, située rue SC, Ginbriel, No, SI,
Une maison eu briques, à étages, située rue

Champlain, Nos. 190, 16t, 163,
Condltions libérales.

ARGENT A PRETER
$10,000.00 À prèter sur propriétés. hrpothè-

Ques tt débentares, par somme de $IOU et plus,
Hypothéques schetées,
S'aîresser à la Société de Préta et Place.

ments de Québec, 138, rue St. Pierre.
ROM. LAROCHE,

Becrét-Trés

 

 

La Maison

lève St- Joseph
Toujours à l'affat de cn qui peut estisfairo sa

nombreuse clientele vient d'uchoter

100 CAISSES DE COGNAC
JULES RIVET

Valant $1.00 la bontesllo qu'elle écoulera com-
me JOB au prix de 7Octa

Ce Brandy dont In oflébrité «ost répandne
sivite, possède un goût délicienx, est d'une pn-
telé reconuue ft a tonjoum donne une entiére
satisfaction : s05 introduction à Québec funr-
quern sans doute Un nouvenu sucres el bientôt
Ia majorite des consommateurs pourra recon.
naltre la sagertorite da Cognno

JULES RIVET

L. I. BERGERON & Cie
NE TOUSSEZ PLUS
PourBhumes, Maux de Corwes, etc. les

pastilles pour rhurmes connues sous lé nomde

WATEON'S IMPERIAL

 

 

sont les inadileures dans le tnonde, Les seules
véritables portent les lettres R, & T, W.
chaque pastilles.

, Sur

a1 octobre.Gm 3fs.
  

  

—

VENTE A L'ENCAN

excellents meubles de |

(SAMEDI, LE 3 NOVR

JOB ! JOB !
L. N. BERGERON & CIE!

  

Dans l'affaire de

La TPOENE MICHAU,,
eu Lobe Fra,

Avis nat donné Paie,
Teçnes4 bureau duvoueomissions seront

A MIDz

6 lusqu'à

Pour l'achæt de l'nctif a.
pans CoupasécomentTant Soette que
Oudsde sommarco

Marchandises preant ns
Chaussures... ce
Epleerieet. V

Quinenilterie,
Pharmacie,

+ i  

    

$v
00,22
——

$uDT1
ites pourla

anieubiciueont cut

Les soumissions penventtout en bloc, où pour le Sock 7eensenihla, ot les crédits BÉVATÉTT:Conditions : Coruptant ou dans le casoutreàterme, le tout garanti, ÀX 8 de commerce : ,AF rasorville, Mercredi, deBLonesTrinwe joventaire ot laliste des crédits sont depa non bureau oùils peuvent être exutni es- Le sousaigni ne of engage pas d'accepterjevlus baute/ni aucune des soumissions, Mes ia

ung

Henry A, Bédard.
CUHATECE,

BUREAU:
Coin des Rues Notre Damo €

Lamontagne

[ À. BÉRGENIN
35 ET 45
Rue Notre - Dame

ETworn

100 ET 101

Cote Lamontagne
“
UF»

Marchand Tailleur

Arbitre de In Hode
Notre départemant de Confections sur

Commande ost sous le controle direct dy
deux

ARTISTES TAILLEURS
Commandez vos Costumes d'été

à cet établissement

VOUS AUREZ SATISFACTIONENTIERU
COUPE ÉLÉGANTE

F'INX PARAIT

—— AUCUN —

DESAPPOINTEMENT
SOUS FAINOXS ENE SPECLYLITE DIARITS

TOILETTE POUL BALS, SUIREE, ETU

t

 

 
i —IGT

LEA LIRA

F. X. GARANT & Cie
I’ Feval.—la louvo Ivo! $6

© hes tapes diyne conversion Gow
— Lat presdare convmundon vel LV

. ; —Conversion de P. Iiot, L voi. tb
Navery.—Le Martyre d'au Pere, I vol,  1iv

! LrGorau - Malatiesdes femmes, à l'uxuge
des gens dun monde, roi, $L

Droz.— Fr Lre nous, 1 vol, i
— Mt , Madame et Bébé, 1 voll }
—L'enfant, 1 vol, 1
—Babelun, 1 vol, i

1

1

NE

“

Risheheurd, — 1 enfant du faubourg, à vois."
Pelpit—taufumille Cavalie. 2 vois,
Bo aul—0u est Zenolie, 2 vols,

Llepingle rose, 2 vola,
* -—JL£is de cœur, 4 vols, i ro

—- bots eachottes daMarie Rose, Uv. 1 i
~ La Camella Rose, 2 vols, bee
=u chin csuanx ancotrea, I vol.

* —Les suites d'un duel, | vol. =
G. Abrard.—Curmélio d'Arinur, 2 vols 1

—Manriquel, à vois, in
~4 ardent, vol. >,

“ —Les Bisons planes, à + oi, =

     
 

sai À Les
LESSIVE EN POUDRE

OOPARCEXNT
PLUS PURE, PLUS FORTE, REILLECRE.
Prêto à tro emoployco onquantités vou

lucs, pour faire du savon, do l'eau douce,
des désinfectants at cent autres udagos

Une caniatro ost égale à 20 livres de sal

Boda, Vendus par tous les Epiclers of

Pharmacieus

E. W.GILLETT

  

TORONTO 
 

 

Heintzman & Oo.
Mason & Risch,

y . * 1

Les Dernieres Publi-

tations Musicales= RES

reues chaque semaine £1493

WilliamsBell &Cie.~~
1.Dominion Co,

io 40 >, a "4 5 ur = $ n fi re) j pa

N° LAÿ06 fidtoù notre étabilärament pourraoontrineré lesplus inerddulus

     

  

  

(IMPORTATION D'INSTRUMENTS DE MUSIQUE
DE FRANCE, D'ALLEMAGNE ET DES ETATS-UNIS

Ar

AUSSI : Instruments de Fabriques Canadiennes : AUSSE

TSXS QUE

LES CÉLEBRES PIANOS

uns

Sobeidmayer, ebc., sic,

Wm. Bell & Co.
Dominion Co.

  Coffres
desureta(seifes)

S Vitrides (Show cascs

8, Maclities à tordre.
 

$

Mason & Rishi =
3
Ea>

  
Soheidmayer, 6

i   

 

Y

 
 


